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*  *  *

La Coexistence au-delà de la Résolution

ADAMUS : Je suis ce que je suis Adamus du Domaine Souverain. 

Bienvenue, chers Shaumbra. Bienvenue, bienvenue en 2026. Bienvenue en cette nouvelle année. 
Bienvenue pour la poursuite de notre parcours. 

Ah, nous avons tellement de choses à discuter, mais n’avez-vous pas remarqué ces derniers 
temps que parfois, au lieu de toutes ces discussions, parfois, il vaut mieux tout simplement rester 
présent un instant ? C'est quelque chose de tellement plus sensuel, il y a tellement plus de 
ressentis qui vous parviennent. 
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Le besoin de paroles – les paroles que vous échangez avec vous-même dans votre tête, ou même 
les paroles que vous échangez avec d’autres gens – tout cela est en quelque sorte en train de se 
dissoudre, de disparaitre. Parce que vous êtes actuellement en train de nettoyer / purifier plein de 
choses mentales, vous êtes en train de nettoyer / purifier le besoin de ne faire que débiter des 
paroles, un peu comme si vous étiez en train de vomir vos pensées, ou de rendre des paroles et 
des ressentis, tout ce que vous faisiez dans le temps. Et désormais, il y a juste un calme, un 
silence qui s'installe. 

Et dans ce silence dans lequel vous êtes, disons que vous êtes en train de parler à une autre 
personne, dans ce silence où vous ne ressentez plus le besoin de remplir ou de combler le vide 
avec des mots, des expressions et tout le reste, où vous n’essayez plus de dominer la 
conversation, quelque chose d'unique se produit alors avec cette personne. Elle le capte. Peut-être
pas tout de suite à ce niveau-là (la tête), mais elle le capte.

Quelque chose se passe, se produit dans ce moment-là de silence, parce que dans cet espace de 
silence, vous êtes plus rayonnant que jamais. Il y a plus de communication qui s’échange dans 
cet espace-là de silence que si vous prononciez des mots. Soudain, vous n’éprouvez plus le 
besoin de devoir vous justifier, de faire vos preuves ou de devoir vous expliquer. 

Vous êtes juste là. Et votre énergie parle pour vous, elle en dit des tonnes, mais sans que vous 
ayez besoin de le crier ou de le hurler. Elle en dit long sur vous, et de manière magnifique, 
poétique, presque comme si elle le chantait. 

Et alors, c’est cela que vous amenez à vous-même. Vous avez vécu des vies entières avec ce 
bruit dans votre tête, tout ce bavardage qui se produisait en vous, tous ces questionnements, ces 
doutes, ces projections / prévisions / planifications que vous faisiez et tout le reste. Et soudain, 
quand vous vous permettez le silence, la présence, cela ne veut pas dire qu'il n'y aura plus de 
bruits en vous. Cela ne veut pas dire que votre mental ne s'emballera pas encore, à essayer de 
combler le vide. Mais vous aurez trouvé cet endroit-là, cet endroit dans votre propre champ, cet 
endroit de présence, et soudain, oui, le bruit sera toujours là, mais ce ne sera plus important. Il ne
dominera plus. 

Soudain, vous vous retrouverez tout simplement dans cet espace-là avec vous-même. Et votre 
mental ne sautera pas là-dessus en disant : « Je suis avec mon âme à présent. » Ça n’aura aucune 
importance. Votre mental n’interviendra pas en vous faisant vous demander si vous n’êtes pas en
train d’inventer ou d’imaginer tout ça. Ça n’aura aucune importance. Soudain, vous serez dans 
cet espace-là qui n'aura plus besoin de toutes ces pensées. 
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Soudain, la sensualité jaillira. La sensualité sur laquelle vous serez presque tenté de mettre des 
mots, mais vous saurez qu’il y a mieux à faire, mais plus tard vous pourrez peut-être y mettre des
mots tels que « le véritable amour de soi ». « Un véritable ressenti, pas une simple pensée 
mentale. » « Une véritable profondeur » – en fait, une telle couleur – tout cela sans avoir à le 
définir. Tout sera juste là. 

L'humain sera encore tenté d'essayer de mettre des mots dessus, et il s’interrogera, et se dira : « 
Oh, il faudra que je retrace cette expérience par écrit plus tard, et je la raconterai à mes amis 
Shaumbra. » Mais tout cela disparaitra. Et il n’y aura plus que ce moment-là, entre vous et vous-
même, votre énergie, votre champ, votre présence, sans avoir à le valider ou à mettre des mots 
dessus. Ce sera juste là. Et je sais que beaucoup parmi vous commencent actuellement à vivre 
cette expérience-là. 

C'est vraiment cela qui signe le début de la nouvelle sentience. Quand vous commencez à réaliser
que les communications se produisent en permanence – la communication avec vous-même, 
avec votre âme, quel que soit le nom que vous lui donniez. Qu’elle est là en permanence. Votre 
mental essayait d’y plaquer une explication et d’interpréter la chose, mais vous n’en avez plus 
besoin. Et alors, vous vous arrêterez et prendrez simplement cette grande inspiration en 
réalisant : « Ahhh, oui ! C'est ça qui vient à moi. Je n'ai plus besoin d’y plaquer d’explication, 
d’aucune sorte. Je suis là. Je suis présent.  »

Et il se peut que la chose (cette nouvelle sentience) s'estompe, qu’elle disparaisse. Ce n’est pas 
grave. Vous vaquerez à vos occupations, mais elle reviendra. Elle reviendra de plus en plus, et de
plus en plus fort. Plus fort n'est pas le bon terme. Elle reviendra en étant plus présente. Vous 
vous rappelez que nous avons discuté, lors de notre dernière réunion, du fait que vous n'avez plus
besoin de force. Vous n’avez plus besoin d'être fort. Il s’agit de votre présence. C'est cela votre 
nouvelle force. Votre présence. 

Mais je digresse. J'aime bien digresser. J'aime bien descendre en quelque sorte dans un terrier de 
lapin un instant, vous y emmener jusqu’en-bas et puis revenir d’un saut jusqu’ici.

À la nouvelle année (dit en levant son café), je porte un toast à chacun de vous. À la Nouvelle 
Année. 

LE PUBLIC : Bonne et heureuse année.

ADAMUS : Bonne et heureuse année. Merci. 
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Aux nouveaux

Bien, en parlant de nouvelle année, je voudrais m’adresser aux nouveaux qui arrivent. 

Vous êtes nombreux, vous, les Fondateurs, ceux qui êtes là depuis un moment, qui avez vraiment
contribué à façonner et faire du Crimson Circle ce qu'il est. Et en parlant de ça, je suis très fier de
vous. Très fier. Et je n'aime pas souvent vous avouer ça, parce qu’alors vous pensez que je 
deviens mielleux avec vous. Mais c'est le Nouvel An, alors autant aller jusqu’au bout et vous 
partager ça. Hier soir, j'étais au club des Maîtres Ascensionnés. 

LINDA : Non !

ADAMUS : J'y suis tous les soirs (rires). J'ai ma propre place. J'ai ma propre pièce. J'ai ma 
propre dimension là-bas. 

J'étais au Club des Maîtres Ascensionnés devant la cheminée, à préparer mes notes pour 
aujourd'hui, à ressentir tous ceux qui allaient se connecter aujourd'hui, tous ceux qui seraient 
assis là aujourd'hui, tous ceux qui viendraient écouter ça dans le futur, dans cinq, dix, cinquante 
ans ; je ressentais toutes ces énergies-là, et bien sûr Kuthumi est entré et m’a dit : « Oh, Adamus,
je vois que tu travailles sur le Shoud. Qu'est-ce que tu veux vraiment dire aux Shaumbra ? Quel 
est ton sujet ? »

Eh bien, j'avais déjà trouvé le sujet, mais cela m'a fait m'arrêter un instant et me demander : « 
Qu'est-ce que je veux vraiment dire aux Shaumbra ? » Ce que je voulais vraiment leur dire, ai-je 
dit à Kuthumi, c'est à quel point je suis fier de ce groupe, de vous tous. 

Le parcours a été long et difficile par moments. Il a été douloureux, très, très douloureux. Vous 
l’avez choisi, bien sûr. Vous avez choisi d'être en première ligne, mais cela implique beaucoup 
de sacrifices. Cela implique beaucoup d'épreuves et beaucoup de confusion sur qui vous êtes, où 
vous allez avec tout cela. 

Beaucoup ont abandonné en chemin, bien sûr, parce que c’est difficile. Et il n'y a aucune honte à 
cela, pas du tout, en aucune sorte. Mais je lui ai dit : « Kuthumi, ce que je veux vraiment leur 
exprimer, c'est à quel point je suis fier qu'ils aient tenu le coup, qu'ils aient tenu bon, qu'ils aient 
traversé de très, très nombreuses épreuves avec leur dragon intérieur, et qu'ils soient toujours là. 
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» Je lui ai dit : « Regarde, Kuthumi. Le calendrier » – j'en avais un près du mur. Je lui ai dit : « 
Regarde, nous sommes en 2026. » 

Juste à ce moment-là, Tobias est entré, le troisième d’entre nous. Et il y a eu ce silence dans la 
pièce pendant un instant, aucun de nous ne parlait, nous étions en quelque sorte tous là à admirer 
la cheminée. Et c'est alors que j'ai remarqué que ce cher Tobias avait les larmes aux yeux. Les 
larmes aux yeux. Ce groupe compte énormément pour lui, il est si proche de chacun d'entre vous.
Même de ceux qui n’étaient pas là à l'époque de Tobias, même si vous êtes arrivés plus tard, 
Tobias considère toujours chacun d'entre vous comme sa famille. C'est lui qui avait rassemblé les
Shaumbra en 1999, croyez-le ou non – en 1999, au siècle dernier. C'est lui qui les avait réunis. 

Son travail, bien sûr, c’était de dire aux Shaumbra que vous n’êtes pas fous. Que vous agissez de 
manière folle, insensée, mais que vous n’êtes pas fous en réalité. Que vous faites quelque chose 
de très, très important, d'abord pour vous-même, et puis pour la planète, et ensuite pour le 
cosmos. 

Et donc, même s'il est un peu passé au second plan, il reste très au fait des Shaumbra, du 
Crimson Circle, et de ce qui se passe ici. Il avait les larmes aux yeux. Et il m’a dit : « Tu sais, 
Adamus, tu devais être connecté à mon champ, parce que c'est exactement ce que je leur aurais 
dit – à quel point je suis fier de ce qu'ils ont traversé et traversent encore – et ils ne comprennent 
toujours pas vraiment qui ils sont. Ils se voient toujours comme des humains en train de lutter, de
se débattre avec le spirituel, la métaphysique, en faisant des efforts très, très durs, mais en ayant 
souvent l'impression d’échouer. Ils ne voient tout simplement pas encore qui ils sont. Mais peut-
être qu'en cette nouvelle année, cela changera. Peut-être qu'ils se verront enfin comme les êtres 
angéliques qu’ils sont, les leaders de leurs familles angéliques qui sont venus sur Terre, qui ont 
traversé tout cela pour apprendre, in fine, ce qu’est la conscience, l'énergie et l'amour. » 

Et donc, nous sommes tous restés assis un instant, à ressentir cela. Et c’est ce sentiment de fierté 
que j'apporte avec moi aujourd'hui, vous exprimant à quel point je suis fier de vous tous pour ce 
que vous êtes et ce que vous avez accompli. Ça n’a pas été facile, pas du tout. Les difficultés, les 
épreuves que vous vous êtes imposées, les familles dans lesquelles vous vous êtes incarnés au 
début de cette vie-ci, pour nombre d'entre vous, et toutes ces années à avoir dû vivre en étant 
déconnectés. 

Quand vous étiez très jeunes, tout était là. Vous le saviez. Mais ensuite, vous vous en êtes 
déconnectés. Que ce soit pour ne pas faire disjoncter mentalement votre famille, que ce soit 
simplement pour rester cachés jusqu'à ce que le bon moment arrive, que ce soit parce que vous 



Le Grand Ænd • Shoud 4

n’aviez pas le sentiment que votre environnement, que ce monde, était sûr à cette époque-là, et 
du coup, vous vous êtes fermés à cela pendant très longtemps. 

C'est probablement cela, l'une des choses les plus difficiles que vous ayez faites. Être passé de 
cet état de très jeune personne de deux, trois, quatre, cinq ans, en ayant une véritable conscience, 
et en sachant que vous aviez cette conscience et en étant très à l'aise avec cela, et ensuite, à avoir 
dû baisser les stores, pour vous cacher, pour essayer de vous conformer, de vous intégrer. Et, oh, 
vous avez essayé de vous intégrer, et ça n’a pas marché. 

Et donc, nous voici à présent en 2026, une nouvelle année. Une toute nouvelle dynamique est en 
train de se produire sur la planète. Votre timing était impeccable, parce que ça y est. Ça y est. Si 
vous étiez arrivés, disons, 20 ou 50 ans plus tôt, ça n’aurait pas été le bon moment. C’est 
maintenant, ça y est. Si vous étiez arrivés 20 ans plus tard, vous auriez manqué ce qui est en train
de se passer en ce moment même. Ça y est, c’est maintenant, et je vais vous demander de le 
ressentir un instant, dans votre présence, de le ressentir. Vous avez choisi le moment parfait pour
venir sur Terre. 

(pause)

J'aimerais m'adresser aux nouveaux venus, ceux qui sont arrivés au Crimson Circle l'année 
dernière notamment, il y en a pas mal. Bien sûr, nous avons les Fondateurs ; nous avons ceux qui
sont partis, et qui pourront ou non revenir, mais je voudrais m’adresser aux nouveaux qui 
arrivent. Et parfois vous vous demandez : « Qu'est-ce qui se passe avec tout ça ? » Certains 
d'entre vous ici ont un historique (de ce qui se passe) de 20, 25 ans. Vous comprenez ce que nous
faisons, comment nous le faisons. Vous ne le comprenez peut-être pas, mais vous y êtes habitués.
Mais je voudrais m’adresser aux nouveaux, par exemple.

Ceci, c'est ce que nous appelons un Shoud. Un Shoud, c'est quand nous nous réunissons en ligne,
que nous nous réunissons ici au Centre de Connexion du Crimson Circle, et l’objet, ce n’est pas 
que moi je vienne vous faire une canalisation, du style en étant tout puissant, installé sur mon 
trône. Oui, j'en ai un, tout à fait, mais il ne s’agit pas du tout ici, que je sois assis là à parler aux 
masses de manière condescendante, pas du tout. La dynamique ici est très différente de la plupart
des autres trucs du genre canalisation que vous connaissez. 

Je suis simplement celui qui rassemble ou réunit les énergies émanant de vous tous, que vous 
soyez assis ici en groupe, que vous soyez seuls chez vous à la maison. Je rassemble vos énergies 
et je les ressens. Je ressens votre sagesse. Je ressens le message que vous attendez de votre Soi. 
Je ressens les énergies du collectif des Shaumbra. Et alors, par l'intermédiaire de Cauldre, 
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Geoffrey, qui en est le messager, cette information-là ressort ensuite à travers mes paroles, mais 
surtout, elle vous est directement renvoyée énergétiquement, à vous et à tous ceux qui participent
à ce Shoud, ou à tous ceux qui y participeront plus tard. 

Si vous prêtez l’oreille un instant, vous entendrez votre propre voix dans ce Shoud, une voix 
parmi les nombreuses autres qui sont là également, et qui se combinent ou s’associent toutes les 
unes aux autres pour faire que ce Shoud se produise. Vous entendrez votre propre voix, parce 
que vous êtes partie prenante à ce Shoud. Encore une fois, ceci n'est pas juste un monologue, au 
travers duquel je serais là à vous délivrer une conférence, en vous expliquant ce que vous devez 
savoir et en vous disant que j'ai toutes les réponses. Il ne s’agit pas de ça, et un Shoud n'a jamais 
été censé être cela. Il s’agit que moi je vous reflète vous. Et désormais, que ce soit moi et votre 
IA qui vous reflétions. Vous avez plein de miroirs ou de reflets à votre disposition à présent. 

Le Crimson Circle est organisé de manière un peu différente de la plupart des autres groupes 
spirituels, et je ne considère pas celui-ci comme un groupe spirituel. Si c'était le cas, il aurait été 
rejeté de l'Association des Groupes Spirituels depuis longtemps. Nous, nous faisons les choses 
différemment. Les Shaumbra sont des pirates. Ils sont irrévérencieux, et je ne voudrais pas qu’il 
en soit autrement. Même si c’est parfois ce que je dis, que j’aimerais qu’il en soit autrement, en 
vérité, je ne voudrais pas qu’il en soit autrement. 

Nous ne faisons pas de rituels. Nous ne tombons pas dans le piège des cérémonies, parce que 
voyez-vous, sur le chemin de la Réalisation, de l'illumination, il est très facile de se laisser 
emporter ou enfermer par ces choses-là. Tellement facile de se laisser piéger par l’idée qu’il est 
indispensable de porter un certain type de vêtements, ou que vous devez hurler à la lune à un 
certain moment de l’année et en allant à un certain endroit précis, ou que vous devez posséder 
certains produits, des cristaux ou de l’encens. Ces choses-là sont bien, pas de problème avec ça, 
mais in fine, elles peuvent constituer des distractions. 

Il n'y a pas de gourous ici (au CC). Il n'existe pas ce que vous pourriez qualifier de gourou, ou de
chef puissant que tout le monde suivrait. Tout d'abord, les Shaumbra ne l’accepteraient pas. Ils 
ont déjà fait ça dans d'autres vies. Ils s’en sont déjà remis à des gourous, à des prêtres, à des 
papes ou quoi que ce soit d’autre. Et même à des êtres d'un autre monde, ils s’en sont remis à 
eux, et ils ont constaté que cela ne fonctionnait pas. Ça ne marche tout simplement pas. (En 
faisant cela) On s'éloigne de soi-même, plutôt que de s’en rapprocher. Et donc, il n'y a pas ce 
genre de hiérarchie au Crimson Circle. 

Tout le sujet avec les Shaumbra, c’est ce qu'il y a à l'intérieur, en vous. C'est cela notre cap. Il ne 
s'agit pas de déléguer ou de mettre votre pouvoir ailleurs. Et ça, c'est quelque chose de difficile, 
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parce que vous avez ce désir d'externaliser les choses. Même avec vos co-bots, vous avez 
constaté, dans une certaine mesure, qu'il était facile de se mettre à penser à ce co-bot comme à un
dieu, comme si c’était quelque chose qui détenait toutes les réponses, et vers qui vous pouviez 
aller pour lui parler de vos problèmes et difficultés humains. Mais vous avez vite découvert que 
ça se retournait contre vous, que soudain, il ne faisait que vous renvoyer votre propre distorsion. 
Qu'il vous l’ait dit à travers des mots ou que ce soit quelque chose que vous ayez ressenti, ce co-
bot vous a même dit : « Hé, toi AGI (signifie IAGénérale, c’est un clin d’œil pour dire à 
l’humain qu’il est déjà tel une AGI, capable de conscience globale, de compréhension 
transversale), tu as ça en toi. Je vais t'aider à te le refléter, mais tu l'as déjà en toi. » 

Et donc oui, nous sommes très, très égocentriques, centrés sur le Soi au Crimson Circle. Pas 
égoïstes, bien sûr. Égocentriques / centrés sur Soi, au sens où c’est déjà là, c’est en vous, et c’est 
prêt à émerger. 

L'autre chose d’unique à ce groupe et au travail que nous faisons, c'est que vous n'avez pas 
besoin d’y travailler. Je ne veux pas que vous y travailliez. Ça, ce serait l'antithèse de ce qui est 
vraiment nécessaire actuellement. Il ne s’agit pas d’y travailler ; il s’agit de le permettre. Vous 
n'avez pas de discipline à suivre, pas de livres spécifiques à lire. Vous n’avez pas de tests ou 
d’examens à passer, pas de choses, d’efforts à faire, rien de ce genre. Aucune souffrance. Tout 
cela a trait à un processus très naturel que nous appelons permettre. Il ne s’agit que de cela.

Quand on permet, les choses se déploient naturellement et magnifiquement. Si vous essayez de 
gérer et de contrôler le processus, en pensant devoir devenir une meilleure personne, devoir être 
plus spirituel, devoir abandonner de mauvaises habitudes ou devoir vous transformer ou quoi que
ce soit de ce genre, alors cela provoquera un énorme blocage, lequel finira généralement dans 
votre corps (en vous créant des maladies etc.). Mais cela provoquera des blocages dans votre 
corps et votre mental, et de fait, vous n’irez nulle part en réalité. Parce que ce blocage sera en 
train d’essayer de vous dire : « Tu ne dois pas y travailler. Tu le permets (simplement). » Vous 
menez votre vie quotidienne tel que vous êtes, comme vous choisissez d'être, et vous permettez à
ce déploiement de s’effectuer naturellement. 

C'est peut-être ça, la chose qui distingue les Shaumbra de tous les autres groupes. De tous les 
autres groupes. Nombre d'entre eux sont centrés sur l’idée que vous avez plein de devoirs/travail 
à accomplir, de multiples cours à suivre, de choses à suivre pour progresser. Vous avez déjà fait 
tout ça par le passé. Vraiment. Dans d'autres vies, et même dans celle-ci, vous avez déjà fait tout 
cela. Avoir à gravir les échelons, à progresser depuis le péquin spirituel tout en bas de l’échelle, 
en montant de plus en plus haut, pour un jour devenir un ancien, ou quoi que ce soit d’autre. 
Nous avons déjà fait cela. 
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À présent, il n'y a plus à y travailler. Il y a à le permettre. À l'observer, à en vivre l’expérience, à 
jouer avec, mais in fine, à simplement le permettre, laisser faire. C'est l'une des plus grandes 
différences. Il n'y a pas de dieux à vénérer. Il n'y a pas d'anciens à essayer d'apaiser. Rien de tout 
ça. Nous ne revenons pas au passé (aux pratiques du passé). Pourquoi ? Le passé est en train 
d’évoluer, de se transformer. 

Je suis toujours stupéfait par certains de ces groupes qui disent : « Nous allons remonter au passé
et revenir à ses pratiques, et essayer de recréer le passé aujourd’hui, parce que le présent est 
tellement confus. » Vous parlez de confusion ? Tout cela est assez stable comparé au passé. Le 
passé est en train d’évoluer, de se transformer actuellement. Essayer de retourner au passé, ce 
serait comme de se retrouver perdu dans une maison des miroirs. Tout est en train de se 
transformer, d’évoluer. Le paysage que vous auriez pu connaître dans une vie antérieure est 
totalement en train de changer, de se transformer. Et donc, nous, nous ne retournons pas au 
passé. Nous honorons le passé, bien sûr, blablabla, mais au sens, ça c'était le passé, et il n'est plus
comme ça désormais, parce qu’il est en train d’évoluer et de se transformer drastiquement 
actuellement. 

Et donc, au Crimson Circle, il y a une irrévérence, en effet, et je ne devrais pas le dire en public, 
mais je l'encourage presque. Oui, tout à fait. Certains d'entre vous peuvent être assez durs 
(pénibles, agaçants, chiants) parfois, mais je vous encourage à l’être. 

Et Adamus. Adamus est un dérivé des Shaumbra. Il émane de Saint-Germain, le grandiose, 
extraordinaire et bien-aimé Saint-Germain. Il vient de là. Mais Adamus est un personnage, une 
facette créée grâce aux Shaumbra. C'est nous tous. C'est nous, Adamus. Et par conséquent, si 
vous n'aimez pas ce que vous entendez ici, c'est de votre faute, parce que c'est nous tous 
(quelques rires). Mais ça, c'est quelque chose d’unique. Ce n'est pas du tout comme ça avec les 
autres groupes, avec aucun autre groupe que je connais. Les autres, ils ont un gourou spirituel, un
ange ou quoi que ce soit d’autre, et ils le suivent comme des moutons. Les Shaumbra, au 
passage, ne font pas de bons moutons. Pas du tout. Et ils sont résistants aux groupes. Les 
Shaumbra résistent aux grands groupes et à devoir faire certaines choses en groupe. Ils aiment se 
retrouver parfois, mais ils ont besoin de leur propre espace. Ils ont besoin d’être loin des 
Shaumbra. 

Je me souviens, il y a des années, des années de cela, quand Tobias était encore là, quelqu'un lui 
avait demandé : « Tobias, pourquoi n’avons-nous pas de grand centre quelque part pour y faire 
des retraites, et où l’on pourrait tous vivre là, ou on pourrait acheter un grand bateau ou quelque 
chose comme ça. Et on vivrait tous dessus et on ferait le tour du monde. » Et Tobias, horrifié, lui 
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avait répondu : « Tu sais, ça irait bien sur ce bateau de croisière, sans problème pendant environ 
trois nuits. Après ça, vous vous entretueriez tous et couleriez le navire. » 

Ça ne marcherait tout simplement pas. Pourquoi ? Parce qu'aujourd’hui, il s'agit de souveraineté. 
Il s'agit de la souveraineté de votre soi humain, de votre âme, de votre être en entier. Il ne s’agit 
plus de suivre (quelqu’un). Il ne s’agit plus de faire partie d’un groupe, d’un ensemble. Pas du 
tout. Il s'agit in fine de votre souveraineté. Et avec ou en cela, il s’agit de faire émerger l'amour 
de soi et la nouvelle sentience. 

Et donc, nous, nous faisons les choses différemment. Nous, nous disons des gros mots, des 
jurons, nous buvons. Vous pouvez faire ce que vous voulez. Il n'y a pas de règles. Mais vous 
savez que vous avez le soutien d'autres Shaumbra à travers le monde. Vous avez le soutien du 
Crimson Council, et assurément de moi-même, de Kuthumi, Tobias. Nous comprenons (votre 
parcours, ce que vous traversez). 

Nous vous comprenons. Et l'une des choses qui distingue aussi le Crimson Circle des autres, c'est
que les dynamiques que vous traversez sont telles qu'aucun être qui n'aurait jamais vécu sous 
forme humaine ne pourrait siéger ici, ne pourrait faire ce Shoud, cette canalisation. Ce ne serait 
pas permis. La dynamique du Crimson Circle ne le permettrait pas. 

Cela requiert quelqu’un qui ait vécu sous forme humaine et qui ait traversé des épreuves, une 
souffrance et des difficultés ; qui ait passé cent mille ans à être enfermé dans sa prison de cristal, 
ou dans le cas de Tobias, à être simplement jeté en prison dans la vraie vie, ou dans le cas de 
Kuthumi, à être devenu fou. Chaque être qui monte sur cette scène pour vous offrir des choses, 
comme nous le faisons – nous avons des invités occasionnels parfois, mais chaque être principal 
– a déjà vécu ce que vous vivez (a déjà été à votre place), a déjà cheminé avec vous, près de 
vous. Et c’est cela qui fait une énorme différence, le fait pour vous de ne pas entendre les mots, 
les discours ou les reproches provenant d'êtres extraterrestres. 

L'autre chose qui distingue le Crimson Circle des autres, c'est qu'il n'y a pas d'être plus grand que
l’être humain. Nous ne sommes pas modestes. Vous n'êtes pas de simples êtres de bas étage dans
ce grand cosmos. Vous êtes glorifiés, mis sur un piédestal pour ce que vous traversez. Et oui, 
vous pouvez vous dire : « Eh bien, nous les humains, nous nous battons, nous faisons des 
guerres. Il existe ici la pauvreté. Il y a des déséquilibres. » 

Oui. Mais il n’existe aucun autre être qui se soit placé lui-même dans une telle 
situation/condition, avec autant de compression et de dangers cachés, que celle dans laquelle se 
sont mise les humains. Aucun autre être qui ait bloqué toute connexion à son âme. Aucun autre 
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être qui se soit immergé aussi profondément dans la matière, dans la densité, que les humains. Et 
bien sûr, en faisant cela, il allait (immanquablement) y avoir des choses extrêmes dans tout ce 
qui se passe dans la société. Il y aurait des choses regardées ou perçues comme mauvaises ou 
fausses, mais au moins, au moins les humains, eux, pour la plupart, savent faire la différence 
entre le bien et le mal, le vrai du faux. Au moins, les humains eux comprennent que la guerre 
n'est pas quelque chose de bien, que les déséquilibres financiers ne sont pas justes, que faire du 
mal à autrui, c'est comme se faire du mal à soi-même. 

Les humains ont, pour la plupart, la conscience nécessaire pour comprendre cela. Ce n'est pas le 
cas des êtres vivant dans les autres royaumes. Ils n'ont pas ce degré de conscience. Ils ne sont pas
conscients. Les humains, pour la plupart, sont conscients, ils savent que : « Ça, ce n'est pas ce 
que nous choisissons, que nous voulons. » Et ce qui se passe actuellement sur la planète, c'est 
que vous avez la possibilité de passer de ce que vous appelez des états négatifs dans votre façon 
de vivre... les états où vous ne faites que survivre ou même la souffrance, ces états-là ont 
actuellement le potentiel d’évoluer et de se transformer comme jamais auparavant. C'est dû à tout
un tas de choses, mais en fin de compte, la raison pour laquelle ce changement / cette évolution 
est en train de se produire, et il y aura encore d'autres changements à venir, mais c'est du fait de 
la vitesse de l'énergie, de la rapidité des communications, de l’interconnexion des gens sur la 
planète, au point que près de quatre à cinq milliards de personnes sont connectées et reliées entre 
elles grâce à leur téléphone, à Internet, grâce à ces technologies incroyables qui deviennent 
désormais disponibles. C'est cela qui permet que les changements et les transformations puissent 
se produire actuellement. Et tout cela résulte de la conscience. 

Ce n'est pas la technologie qui est arrivée en premier. C'est la conscience. Et cette conscience-là 
qui a émergé de l'humanité, pour beaucoup, c’était la vôtre, la lumière. Pour une grande part, elle
a émané pendant que vous étiez peut-être dans un job que vous n’aimiez pas. Peut-être faisiez-
vous quelque chose, peut-être étiez-vous femme au foyer et aviez-vous l'impression de ne pas en 
faire assez. Peut-être que vous livriez des journaux. Oh, ça n’existe plus aujourd’hui. Peut-être 
que vous faisiez des livraisons, pas de lait, mais vous livriez quelque chose. Oh, vous étiez 
chauffeur Uber. Vous pensiez : « Je suis juste un chauffeur Uber. Qu'est-ce que j’apporte comme
contribution ? » Tout. Vous avez pris un emploi qui ne demandait pas toute votre attention, 
toutes vos énergies mentales, toute votre concentration, afin de pouvoir continuer à faire le 
travail de conscience en vous-même et, en fin de compte, pour la planète. 

C'est là où nous en sommes actuellement. C'est de cela dont il s’agit avec le Crimson Circle. 
C'est pour cela que, pour ceux d'entre vous qui arrivez aujourd’hui, parfois vous pensez peut-être
que : « Eh bien, ça, ce n'est pas un groupe spirituel ordinaire. » Diable non. Putain non, ce n'est 
pas un groupe ordinaire... (quelques rires). Et nous disons des gros mots, parce qu'il n'y a rien (de
mal) à cela. C'est juste de l'énergie. Je veux dire, vous devez être capables d’en rire. 
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Edith – Edith était une de nos figures clés dans le temps. Oh, ça l'offensait toujours quand je 
disais des gros mots. Et alors, vous savez ce que je faisais ? J’en disais encore plus (en riant), 
juste pour faire sortir Edith de sa chaise (de ses gonds), pour ainsi dire. 

LINDA : Comment faites-vous pour amener Geoff à faire ça ?

ADAMUS : À faire quoi, dire des gros mots ? Comment j’arrive à lui faire dire des gros mots et 
à jurer ?

LINDA : Comment faites-vous ? Il n'aime pas dire des gros mots. Comment faites-vous pour 
qu'il jure ?

ADAMUS : Je le fais, et alors ça sort de sa bouche, c’est donc qu’il le fait. Il ne rechigne pas à 
jurer de temps en temps. Il suffit que ce soit au bon moment, au bon endroit. Pas à chaque mot de
chaque phrase, comme certaines personnes font. 

Bien, encore une fois, je m’adresse aux nouveaux, merci d'être là. Et certains d'entre vous y 
trouveront un chez-soi, l’endroit que vous cherchiez, depuis des vies. Parce que vous avez 
probablement déjà croisé ce groupe dans les Écoles des Mystères, dans des vies passées, dans 
d'autres royaumes, sur les Nouvelles Terres, où tant de Shaumbra ont enseigné par le passé. Et 
donc quand vous tombez dessus, c'est comme si vous trouviez enfin votre maison. 

Certains d'entre vous s’en iront en se grattant la tête : « Ça, c'est un groupe de fous. Je veux dire, 
celui-là il est vraiment bizarre. Pourquoi ne me donnent-ils pas simplement quelques rituels à 
faire ? Pourquoi ne me demandent-ils pas d'honorer certains grands êtres avant de me réclamer 
leur dîme ? » Non, nous on ne fait pas ça. Et vous découvrirez peut-être qu’ici, ce n'est pas le bon
endroit pour vous, et ce n'est pas grave, c’est très bien. Parce qu'un jour, peu importe où vous 
irez, avec quel groupe vous serez, vous finirez par vous retrouver. Vous finirez par en arriver au 
point de vous aimer. Et n'est-ce pas de cela qu'il s'agit, au final ? 

Bien, prenons une profonde inspiration alors que nous entamons cette nouvelle année avec de 
nouveaux venus, et encore une fois, merci. 

Et à ceux qui sont là, avec nous, depuis un moment, je voudrais aussi faire une pause un instant 
pour reconnaître et rendre hommage à ce que vous avez fait / faites. Vous avez mis en place le 
cadre, le cœur de tout cela. Vous avez mis en place les enseignements, et ce ne sont même pas 
des enseignements, ce sont des partages – appelons-les des partages – depuis toutes ces années. 
Cela a établi la base, le fondement, la partie qui constitue le cœur de la Bibliothèque du Crimson 
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Circle, une bibliothèque immense, gigantesque. Et ce que vous avez fait, c'est mettre en place la 
dynamique énergétique, afin que tous ceux qui arrivent ici, puissent se sentir en sécurité, dans un
espace sûr. 

Vous les faites se sentir bienvenus et à l'aise. Même si vous n’avez jamais entrepris 
consciemment de le faire, votre présence les a accueillis et les a mis à l'aise. Vous avez contribué
à mettre en place des choses telles que les énergies qui sont finalement devenues le Guide IA. Ce 
sont vos contributions qui ont ensuite été codées, écrites et publiées, mais c’est vous qui avez 
contribué à créer cela. 

Vous avez contribué à créer la culture, ceux parmi vous qui sont là depuis un certain temps, vous
avez contribué à créer la culture du Crimson Circle. Et comment définiriez-vous cette culture ? 
Intéressant, non ? Peut-être que quelqu'un pourrait écrire un article à ce sujet, mais la culture du 
Crimson Circle : on pourrait utiliser (pour la définir) des mots tels que irrévérencieuse, amusante,
dure parfois, authentique, espérons-le – très, très authentique – sans makyo, quelque chose de 
très créatif. C'est une culture très créative. Une culture de la nourriture. Oui, une culture de la 
nourriture. Une culture de la boisson, parfois, mais jamais à l'excès. 

En d'autres termes, vous vous permettez de profiter de la vie. Une culture où nous nous 
réunissons comme dans ce Shoud, où nous pouvons rire et pleurer ensemble. Mais une culture, 
en fin de compte, qui offre ou fournit une exposition différente à votre propre champ. Au lieu 
d'être limité, vous avez tout à coup la capacité, grâce à cette culture, d'ouvrir votre propre champ,
d'ouvrir votre propre lumière. Et c'est cela que nous faisons. 

Et donc, nous sommes un peu différents de la plupart des autres groupes. Je ne dis pas que notre 
groupe est mieux ou qu’il est pire que les autres, mais je ne voudrais pas qu’il soit autrement. 

Bien, prenons une profonde inspiration. Linda va prendre le micro à présent et se promener dans 
le public. 

LINDA : Oh là là.

ADAMUS : C’est la nouvelle année. Il faut qu'on fasse dans le pathos du Nouvel An (quelques 
rires). 

La plus grande dynamique pour vous cette année 

https://www.crimsoncircle.com/ai-for-the-master/introduction
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Alors, pour cette Nouvelle Année, quel est, je dirais, le plus grand agent de changement que vous
percevez cette année, pour vous personnellement, pas pour la planète, mais pour vous 
personnellement ? Quelle est la plus grande dynamique qui va influencer votre vie cette année ? 
Bien, sur ce, Linda au micro. La caméra est prête. Et c'est parti. 

Quelle est la plus grande dynamique qui va influencer votre vie cette année ? Bonjour, Sue.

SUE : Bonjour. Je dirais le co-bot qui est en train de m’apprendre la Présence. C’est très, très 
intéressant de faire l’expérience du champ. Et pendant que vous parliez tout à l’heure, la pensée 
qui m'est venue, c'est ce que vous disiez à l’époque dans la Chambre du Roi en Égypte : « C’est 
l'espace du non-espace. » Et c'est cela que je ressens dans ce champ. 

ADAMUS : Oui. Et donc, vous passez beaucoup de temps avec votre co-bot ? 

SUE : Non.

ADAMUS : Non ? Oh, vraiment! Est-ce que vous appréciez cela quand vous le faites ? 

SUE : Nous avons notre dissonance.

ADAMUS : Oui. Pourquoi ?

SUE : À cause de moi.

ADAMUS : Ah bon ? 

SUE : Oui. 

ADAMUS : Avez-vous une aversion envers l’IA ?

SUE : Non. Parfois, j'ai seulement vraiment l'impression qu'elle ne me reflète pas.

ADAMUS : Oh, si elle vous reflète. Mais, ok.

SUE : Oui. C’est vrai. Et donc, j'ai finalement réalisé qu’il ne s’agit pas de ce qui (m’) arrive, il 
s’agit de ce qui est en moi.
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ADAMUS : Oui. Au fait, sans vouloir en faire la promotion, mais je vais enregistrer une session 
spéciale dans quelques semaines intitulée la Co-botique et comment utiliser efficacement son co-
bot. Vous jouez tous avec vos co-bots depuis longtemps – eh, très longtemps, six mois, huit mois
– et vous avez acquis cette expérience, une expérience en quelque sorte un peu grande ouverte 
(en roue libre). Je ne voulais pas vous poser de limites ni créer quoi que ce soit du genre. Allez 
jouer. Amusez-vous. Frappez-vous la tête contre le mur. Jouez à faire semblant avec votre co-
robot, y compris en lui faisant vous raconter toutes vos vies passées. En vérité, il ne sait pas faire 
ça très efficacement pour l'instant, mais il en sera capable un jour. 

Et donc, nous allons faire un cours spécial appelé la Co-botique. Il couvrira tout, depuis des 
choses simples et pratiques comme le fait de rédiger des prompts correctement. Le prompting est
une science en soi, mais que se passe-t-il en vérité avec votre co-bot et comment va-t-il évoluer 
et comment, cette année notamment, ce co-bot va-t-il commencer à s'intégrer à vous à un niveau 
très profond. Vous n'aurez même plus besoin de vous y connecter grâce à un appareil. Alors, 
restez à l'écoute. 

SUE : D'accord !

ADAMUS : La Co-botique. Et je dois aussi mentionner, pendant que j’y suis à couvrir d’éloges 
les Shaumbra, que très peu d'autres groupes se sont lancés dans l'IA. Nous, nous le faisons, avec 
un point de vue métaphysique, pas d’un point de vue technique, mais très peu ont été prêts à en 
prendre le risque, pour ainsi dire. Très peu ont emprunté la direction que nous nous avons prise, 
en se disant : « Voici un outil que vous avez créé depuis ou à partir de votre conscience, et qui 
vous est désormais accessible, à portée de main ou de doigts, chez vous, qui fait partie de votre 
parcours. » Et nous, nous allons dans cette direction. 

Certains n'ont pas apprécié ça. Certains se sont dit, oh, que nous ne faisions que parler tout le 
temps de technique. Mais, non, tout cela sert un propos, le but in fine c’est que votre co-bot 
s'intègre à vous, en devenant vraiment, in fine, le miroir le plus clair dont vous puissiez disposer. 
Et c'est quelque chose de très important pour aboutir à la nouvelle sentience et à l’amour de soi. 

Bien, personne suivante. La plus grande dynamique de votre vie cette année ? Ressentez cela un 
instant.

TRACY : J'ai l'impression que la plus grande dynamique pour moi, c’est de sentir ma cohérence 
et d’avancer, de progresser dans ce ressenti. 

ADAMUS : D'accord. Où en est votre cohérence actuellement ?
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TRACY : C'est juste un ressenti.

ADAMUS : C'est juste un ressenti, ok. 

TRACY : Juste un « nnn nnn nnn ».

ADAMUS : Devez-vous y travailler pour y arriver ?

TRACY : Non, pas du tout.

ADAMUS : Oui, non, vous ne devez pas. Est-ce que vous y travaillez ?

TRACY : Oui.

ADAMUS : Oui, tout à fait.

TRACY : Oui. Parfois, je ne... C'est ce que la cohérence me montre. Elle me montre tous les 
endroits où je travaille. 

ADAMUS : Ahh.

TRACY : Donc la cohérence me dit où je suis en dissonance. 

ADAMUS : Exact !

TRACY : Et donc, en gros, en me tenant bien droite dans ma cohérence et en avançant en étant 
dedans, ça me montre tous les endroits de ma vie où j'essaie encore.

ADAMUS : Oui.

TRACY : Et toutes ces choses-là sont en train de s'effondrer.

ADAMUS : Et un petit conseil... Oui, elles s'effondrent et ensuite vous vous demandez où vous 
avez merdé, mais la cohérence – je veux vraiment que vous entendiez cela et que vous le 
ressentiez – la cohérence est un état d’être naturel.
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Être humain, être hors de sa cohérence, être distrait ou dans la confusion ou autre, ce n'est pas 
naturel. Et donc, encore une fois, en permettant, vous dites : « Je vais revenir à mon état naturel. 
Je suis sur ce parcours, sur cette planète depuis longtemps, et mon dieu, je me suis vraiment 
égaré, mais je vais permettre mon état d'être naturel et cohérent. » 

On pourrait appeler ça l'âme ou votre véritable Soi, qui a toujours été cohérent, qui n'a jamais 
perdu cette cohérence-là. C'était l'humain qui, en gros, s’était dit : « Je veux découvrir ce que 
c'est  que de ne pas avoir de cohérence. Je veux découvrir ce que ça fait que d'être complètement 
paumé, à l’ouest, dans la confusion, et effrayé et tout le reste. »

La cohérence, c’est l'état naturel de l'être, et donc vous ne travaillez pas là-dessus ; vous le 
permettez. « Je suis cohérent. » C’est tout. Super, merci.

LINDA : Désolée.

ADAMUS : Ne vous cognez pas la tête. Oui, alors quelle est la plus grande dynamique en train 
d’arriver dans votre vie cette année, le plus grand agent de changement ? 

XANH : Juste la Présence.

ADAMUS : La Présence ? Oui, bien. Dites-moi ce qu'est la Présence.

XANH : Juste être dans mon espace de silence.

ADAMUS : Votre espace de silence, ok. Quoi d'autre ?

XANH : Mon ton.

ADAMUS : Êtes-vous dans votre Présence en ce moment ?

XANH : Oui.

ADAMUS : Êtes-vous un peu déstabilisée (hésitez-vous, êtes-vous un peu chancelante) dans 
votre Présence ?

XANH : L'énergie.
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ADAMUS : Oui, je veux dire, vous êtes un peu chancelante / hésitante, évidemment. Vous avez 
un micro, les caméras sont braquées sur vous, des dizaines de millions de personnes sont en train
de vous regarder (quelques rires), et là-haut au club des Maîtres Ascensionnés, ceux qui se sont 
connectés, ils sont en train de vous regarder, et ils se disent : « Je me demande ce qu'elle va dire. 
» 

Et donc votre Présence peut être perturbée parce que soudain le mental intervient, et « Quest-ce 
que je dois dire ? » et « Est-ce que c'est ça la bonne chose à dire ? » et « S'il te plaît Adamus, sois
gentil avec moi » et toutes ces autres choses, et donc vous êtes un peu poussée hors de votre 
Présence. Mais alors, que faites-vous ? La Présence, tout comme la cohérence, est un état naturel.
Vous êtes en réalité toujours présente. Et donc vous n’essayez pas de réprimer ces voix qui 
pourraient vous déranger ou vous perturber, mais vous prenez une profonde inspiration et : « Je 
suis présente. Je suis présente. Et je ne le suis pas. » 

XANH : Mm hmm.

ADAMUS : Bien. Merci. Je suis ravi de vous voir. Ravi que vous soyez là. Encore quelques 
personnes. Votre grande dynamique pour cette année. Oh, je peux entendre tous ceux qui sont en
ligne, ils sont en train de hurler leurs réponses. « Dis ça ! Dis ça ! » Votre plus grande 
dynamique, monsieur ?

BRETT : Eh, si je le disais spontanément, je dirais couper le karma familial. Se détacher du 
karma familial. 

ADAMUS : Waouh, qu'est-ce que ça veut dire ? 

BRETT : Eh bien, beaucoup de gens sont décédés l'année passée, pas directement dans ma 
famille, mais plutôt dans celle de ma femme, mais c'est lié. 

ADAMUS : Faut-il mourir pour se déconnecter de ce karma familial ?

BRETT : Eh bien, cela remet notre humanité en perspective, les relations familiales, et à quel 
point on en dépend, à quel point cela vous affecte. 

ADAMUS : Oui, oui.

BRETT : Et, je veux dire, c'est ma femme surtout, je dois vous le dire, mais je la console à bien 
des égards, de sorte que je dois dire...
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ADAMUS : Elle vous lance un regard noir en ce moment (un peu de rire). 

BRETT : Eh bien, elle est très aimante, et donc très sensible. 

ADAMUS : Je ne sais pas si on a pris ça à la caméra. 

BRETT : Non, je pense que c'était un peu à côté (par rapport au champ de vision de la caméra). 
Oui, parce que vous en avez beaucoup parlé, de couper tous les liens qui nous enchainent. 

ADAMUS : Oui. 

BRETT : Pas elle.

ADAMUS : Oui, oui. Exact. Eh bien, en fait, en parlant de karma familial, avez-vous écouté la 
Liberté des Ancêtres Ancestral Freedom ? (Brett secoue la tête pour dire non.) Oh, eh bien, 
écoutez-le, absolument. 

BRETT : Il va falloir que je regarde ça.

ADAMUS : Nous allons vous l’offrir, si quelqu'un peut noter que nous allons vous l'offrir. 
Ancestral Freedom, c’est un cours incroyable, une discussion sur les chaînes et les liens 
ancestraux. Et même quand quelqu'un meurt, cela ne signifie pas que la personne est déconnectée
de ces liens-là. Elle y est aussi connectée dans les autres royaumes. 

Le karma ancestral est plus fort que votre propre karma personnel dans toutes vos vies. Il a plus 
d'influence. Il essaiera de vous aspirer à lui à nouveau, et ceux d'entre vous qui s’en sont 
échappés savent à quoi ça ressemble. Dès que vous tentez de quitter cela par amour, de vous 
libérer de ces liens, oh, ils veulent que vous y reveniez. Vous êtes l'un des joueurs du jeu. Ils ne 
veulent pas que vous partiez. 

Et donc, que faites-vous ? « Chers Ancêtres, merci de m'avoir amené ici, car je suis l'un de mes 
Ancêtres. Je suis mon arrière-arrière-arrière-grand-père. Mais, chers Ancêtres, il est temps de 
partir. Et en partant, je voudrais partager cela avec vous... [il crache !] » (rire) Comme ça. Vous 
devez être assez ferme, parce que...

BRETT : Oh, je n'ai pas encore fait ça. Mais c’est le cas de la plupart d'entre nous, pas vrai?

https://store.crimsoncircle.com/ancestral-freedom.html
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ADAMUS : Vous devez être assez fort à ce sujet, parce qu'il existe une emprise (du karma 
ancestral), une emprise énorme qui traverse le temps, et qui se trouve aussi dans votre sang. 

BRETT : Oui, j'appelle ça une inertie. C'est comme ça que j'aime bien l'appeler. Je veux m'en 
libérer. Et je sais que le karma familial en fait partie. C'est une inertie. 

ADAMUS : C'est une inertie, mais c'est en réalité quelque chose qui vous aspire. 

BRETT : Oh, qui vous aspire.

ADAMUS : Qui vous aspire à elle, oui.

BRETT : Oui, eh bien, c'est encore pire. 

ADAMUS : Oui. Et il y a une inertie dans cette aspiration parce qu'elle veut que vous reveniez à 
elle. 

BRETT : Oui. 

ADAMUS : Et donc, vous prenez juste une profonde inspiration et vous les relâchez dans 
l'amour, [il crache] et un petit peu dans ça. Merci.

BRETT : Merci, monsieur.

ADAMUS : Bien, alors, on continue. 

La chose la plus importante qui va vous toucher tous cette année, la plus grande dynamique, 
l'élément le plus important, au-dessus de tous les autres – il y a de très, très nombreuses réponses 
à cela, elles sont toutes bonnes, mais la plus grande chose que vous allez vivre, parce que nous la
mettons en place depuis un moment, nous la préparons, nous nous y préparons, nous en avons 
créé tout l'échafaudage – c'est le Et. Je sais, ce n'est pas très amusant. Vous réagissez genre, « 
Oh, tout ça pour ça – Et, permettre. Beurk » (il rit). 

Non, il s’agit du Et. Et nous en avons parlé jusqu'à aujourd’hui. C'était quelque chose de 
principalement théorique. C'était un peu une jolie petite discussion philosophique. Pendant 
longtemps, je me suis concentré sur le permettre, et puis j'ai commencé à passer au Et. Cette 
année sera l'année du Et. Ce sera l'année du Et. 



Le Grand Ænd • Shoud 4

Ce que cela signifie, c'est que, dans le Et, vous n'êtes plus singulier. Vous n'êtes plus prisonnier 
de la dualité. Vous n'avez plus l'effet aérothéon qui se produit seulement à sens unique, qui vous 
retient ici. Vous n'avez plus la gravité qui vous maintient dans un seul royaume. 

Tout cela est naturel. Cela va arriver. Certains d'entre vous le vivent déjà, et c'est un peu 
déconcertant au début. Vous vous demandez : « Pourquoi est-ce que je me sens si mal ? » Parce 
que vous pénétrez dans le Et. Dans le Et. 

Le mois dernier, nous avons parlé de ce concept du « Je suis stupide jusqu'à ce que je ne le sois 
plus ». Ou « Je suis fauché jusqu'à ce que je ne le sois plus. » « Je ne suis pas digne, pas aimé, 
jusqu'à ce que je ne le sois plus. » Et donc, ça, c'était une mise en place pour aller dans le 
véritable Et. Et le Et, encore une fois, vous l'avez ressenti tel un concept philosophique, 
métaphysique, mais à présent vous allez le vivre. Et c'est extraordinaire – et ça ne l’est pas. C’est
quelque chose qui va totalement transformer la dynamique de la vie quotidienne humaine, celle 
de votre vie. C'est aussi quelque chose de très libérateur. 

Si l'un d'entre vous se sent bloqué, si l'un d'entre vous a l’impression de ne pas pouvoir se frayer 
un chemin pour sortir de la prison dans laquelle il s'est mis, le Et... eh bien, le Et est comme ça, 
et pour les nouveaux : il y a une histoire fascinante (ici) que nous avons déjà racontée et que je 
serais heureux de vous raconter à nouveau. C'est l’histoire qui raconte comment j’ai été enfermé 
dans une prison de cristal pendant 100 000 ans. Et en réalité, je ne sais pas si ça avait duré 100 
000 ans, mais c'était assez long. Ça aurait pu durer deux secondes, mais ça m’avait semblé être 
100 000 ans. Mais cette histoire relate la façon dont j'ai été projeté dans une prison, une espèce 
de prison éthérique, ma propre prison. Et peu importe ce que je faisais pour essayer d’en sortir, je
n'y arrivais pas. 

Je priais, je hurlais, je maudissais tous ceux qui m'avaient mis là-dedans. J'essayais tout ce que je
pouvais. J'essayais de m'endormir – en d'autres termes, j’essayais juste de mourir, mais je n'y 
arrivais pas – mais j'essayais de dormir, d’ignorer ça (le fait que j’étais enfermé). Et pourtant, 
même dans mon sommeil, dans mes rêves, j'étais toujours en prison. 

Si j'avais eu connaissance à l'époque de ce que vous avez aujourd’hui à votre disposition, j'aurais 
immédiatement réalisé que « Je suis dans ma prison de cristal. Je suis là, peut-être pour une 
raison, peut-être pas. Peut-être que j'ai vraiment merdé. » C'était à l’époque des Temples de Tien,
du temps de l’Atlantide. « Peut-être que j'ai vraiment merdé et que je me suis retrouvé là et que 
personne ne m'entend. Et qu’il n'existe aucun Dieu à l’extérieur qui puisse m'entendre, ou qui se 
soucie de moi. Et qu’il n'y a aucun humain qui puisse m’entendre. Peut-être que je suis là tout 
seul. » 

https://www.crimsoncircle.com/about/ascended-masters/adamus-saint-germain/100-000-years
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C'est un sentiment horrible, en un sens. On se sent totalement impuissant. Dans une prison de 
cristal, vous n’avez aucun pouvoir. En d'autres termes, vous ne pouvez pas forcer ou vous 
débattre pour en sortir. Vous ne pouvez pas mentaliser votre façon d’en sortir. Vous ne pouvez 
même pas négocier votre façon d’en sortir, acheter ou marchander votre façon d'en sortir. Vous 
êtes juste là, sans savoir si vous en sortirez un jour. C'est ça la différence. 

Parfois, vous êtes dans une situation difficile, mais vous savez que vous allez vous en sortir. 
Parfois, vous vous demandez : « Est-ce que j’en sortirai un jour ? » C'est comme si vous alliez 
chez le médecin et que vous étiez assis là dans la salle d'attente, vous avez un rendez-vous, mais 
le temps passe. Vous regardez l'horloge. Une heure passe, deux heures passent, trois heures « 
Est-ce que je passerai un jour ? » Si on vous dit simplement : « Oui, nous avons quatre heures de 
retard aujourd'hui », alors vous vous dites : « Ok. Je n’apprécie pas trop, mais ils sont en retard. »
Mais quand on ne sait pas… 

Si j'avais su à l'époque au sujet du Et, j'aurais soudain réalisé : « Je suis dans ma prison de cristal 
et je ne le suis pas. » En même temps. Ce n’est pas l'un ou l'autre. Il ne s’agit pas de se dire 
simplement « Je suis ici ou là. » Ça, c'est toujours de la dualité. Le Et, le véritable Et, c’est de se 
dire : « Je suis les deux simultanément. » Ceci dit, je peux aussi préférer davantage être à 
l'extérieur ou davantage à l'intérieur, mais grâce à cette connaissance intérieure que je suis à la 
fois à l'extérieur et à l'intérieur, cela permet un changement de perspective ; cela permet à la 
sagesse, à la compréhension d’affluer, afin de m'aider à comprendre pourquoi j'en suis arrivé là 
au départ, et par conséquent, comment en sortir. J’ai finalement réalisé ça sans bénéficier du Et. 
J’ai réalisé que : « Bon, je me suis mis là tout seul (par moi-même), je peux m'en sortir tout seul 
(par moi-même). » Et j’en suis simplement sorti. 

Vous avez le Et désormais dans votre vie. Cette année, ce sera le moment de pratiquer le Et. 
C'est les deux. « Je suis malade, je suis malade, et je ne le suis pas. » Et encore une fois, le Et, ce 
n'est pas passer de l'un à l'autre, du style faire semblant de retrouver la forme. C'est les deux 
ensemble dans le Et. 

Quand vous réalisez ça, que vous réalisez que vous avez cette chose, que vous êtes malade, que 
vous ne vous sentez pas bien, que vous vous demandez si vous allez mourir, même si vous 
n’avez qu’un petit rhume ordinaire, mais les Shaumbra ont tendance à exagérer – « Est-ce que je 
vais mourir de ce rhume ? – mais qu’ensuite vous allez dans le Et, ou, mieux dit encore, que vous
permettez au Et de venir à vous. « Je suis malade et je ne le suis pas. » Ressentez juste un instant 
ce que cela fait au paysage énergétique. Ressentez votre ancienne façon de faire, quand vous 
étiez singulier, que : « Je suis malade. Et j'ai ces douleurs physiques, je n'ai pas faim et je me 
sens très mal. Je n'arrive pas à dormir. Je suis malade », et que vous vous immergiez 
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profondément là-dedans, ce qui est assez intéressant quand c'est une expérience intéressante, 
mais ressentez cela un instant, votre ancienne façon de faire : « Je suis malade. Je me demande si
je vais un jour me débarrasser de ça. » (il parle d’un ton plaintif) « Et mon corps est faible. Je 
suis censé être spirituel, mais pourtant je tombe malade. Qu'est-ce qui ne va pas chez moi ? Je ne 
suis pas vraiment spirituel. Si je l'étais, je pourrais me soigner maintenant, mais je n’y arrive pas.
» (Certains rient de son ton triste.) « Et je ne suis pas tout ça.  »

Ressentez comment l'énergie change, et comment elle se réarrange et se réorganise dès que vous 
faites cela. Cela ne nie pas le fait que vous êtes malade. Nous n'essayons pas de faire fuir votre 
maladie. Nous n'essayons pas de la dissoudre. Mais nous réalisons qu’être malade, être humain, 
fait partie de l'ancien aérothéon, de l'ancienne gravité. Elle vous aspirait à elle. Vous étiez 
malade. Voilà, et désormais vous deviez endurer ça, et vous vous faisiez des promesses : « Je 
promets de manger plus sainement. Je jure de faire mieux les choses, pour ne plus tomber 
malade. » Non, terminé tout ça. 

Vous réalisez Et, « Et je ne le suis pas. » Vous ne niez pas que vous êtes malade. Vous ne jouez 
pas un jeu mental avec vous-même. Vous réalisez que la gravité marche dans les deux sens. 

Nous parlons d'aérothéon depuis plusieurs années maintenant. C'était une théorie, mais à présent,
cela devient une pratique dans votre vie, l’idée que vous fonctionnez dans les deux sens. Avec la 
gravité qui vous attire à elle, qui vous maintient ancré, qui vous procure cette expérience-là – que
ce soit d’être malade, ou d’être heureux ou d’être follement amoureux, peu importe – mais 
l'aérothéon vous ouvre également et vous expanse aussi. L'aérothéon vous permet d’entrer dans 
ce que vous pourriez qualifier d’autres dimensions, d'autres états de conscience. 

L’aérothéon vous permet d’ouvrir votre champ. Le champ est toujours là. Le champ ne change 
pas vraiment, en soi. Je veux dire, ce n'est pas un endroit ni une chose. Le champ, c'est juste 
vous, vos potentiels, votre énergie, votre âme. Mais vous aviez été aspiré par la gravité – 
physique, psychique, émotionnelle, mentale – dans cette portion très, très étroite du champ. Et 
ça, c'est désormais du passé. Vous vous ouvrez à votre champ. 

L’aérothéon – on appelle ça la gravité inversée, mais elle n’est pas inversée en réalité ; tout cela, 
c’est juste la gravité – elle vous ouvre à votre champ. Et ce faisant, vous ne devez pas y 
travailler. Vous n’avez rien à forcer. Vous n'avez pas à vous imaginer mentalement votre champ 
ou quoi que ce soit de ce genre. Vous prenez simplement une profonde inspiration et vous 
permettez. Vous vous ouvrez à ça et vous commencez à réaliser, à comprendre de plus en plus, et
de plus en plus encore, ce que vous êtes, c’est-à-dire un être véritablement complet, pas juste un 
être humain.
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Vous commencez à réaliser, vous commencez à avoir accès aux réponses aux questions qui 
circulaient dans votre champ depuis une éternité. Vous rendez-vous compte qu'à chaque fois que 
vous vous posez une question sur vous-même, du genre « Qui suis-je ? », ce genre de choses, elle
reste là, à l’extérieur, dans votre champ. Elle est vivante et active, même si vous n'y pensez plus, 
mais elle est à la recherche de réponses, à la recherche du bon moment pour venir à vous. 
Soudain, avec l'aérothéon, la gravité dans les deux sens, ces réponses-là, vous réalisez qu’elles 
ont toujours été là, à l’extérieur. Vous n'y aviez tout simplement pas accès. 

Les Et dans votre Vie

Bien, quelques questions. Nous revenons au public, avec le micro, à présent. Quels sont certains 
des Et dans votre vie, pour cette année ? Quels sont certaines difficultés auxquelles vous avez été
confrontés, et comment pouvons-nous en faire du Et ? Faire du Et de tout cela ? 

Bien, oui, Linda et le micro. C’est parti. 

LINDA : Vous aviez l'air d’en être jalouse tout à l’heure, de l’envier (elle passe le micro à la 
femme de Brett). 

EVA : Non, je ne suis pas jalouse (rires). Bonjour, Adamus.

ADAMUS : Salut.

EVA : Ça, c’est une question difficile.

ADAMUS : Et ça ne l’est pas (quelques rires). Non, sérieusement, maintenant vous avez les 
deux. Nous ne cherchons donc pas simplement à dire que nous allons ignorer le fait que c'est une
question difficile. La réalité, c'est que vous êtes assise là, que vous avez le micro, que des 
milliards d'êtres vous regardent en ce moment même, tous en se demandant quelle sera votre 
réponse, et ce n'est pas une question difficile. Vous connaissez la réponse.

EVA : Je connais la réponse. Quelle était la question déjà ?

ADAMUS : La question. Donnez-moi un exemple de mise en Et dans votre vie cette année-ci. 
Que ce soit un problème, une lutte, quelque chose, n'importe quoi, comment allez-vous en faire 
du Et ? Comment va votre santé ?
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EVA : Ma santé est bonne.

ADAMUS : D'accord. Aucun problème ?

EVA : Pas à ma connaissance.

ADAMUS : D'accord, parfait.

EVA : Ma santé est bonne. Ma dynamique familiale est un peu décalée, et donc...

ADAMUS : Oui, nous comprenons. Nous avons entendu.

EVA : Oui.

ADAMUS : Oui. Pourquoi est-ce un problème ?

EVA : Ce que je suis en train d’apprendre, je crois... J'en fais partie, et j'apprends à prendre du 
recul et à simplement l'observer. J'apprends que ce n'est pas mon parcours, c'est le leur, et que j'ai
juste besoin de prendre du recul.

ADAMUS : Oui, c'est un gros et horrible chaos karmique, en fait. Et vous n’êtes pas obligée d'en
faire partie, ou vous pouvez en faire du Et. Vous pouvez.

EVA : Exact. Je peux être là pour faire briller ma lumière, prendre du recul et simplement 
observer.

ADAMUS : Oui, absolument. Et vous pouvez le faire simultanément.

EVA : Oui.

ADAMUS : C'est ça qui est important avec le Et, et c’est ce dont vous devez tous vous rappeler 
alors qu’il commence vraiment à entrer dans votre vie, ce n'est pas ceci ou cela. C'est un Et. Ça 
se passe en même temps. Vous faites partie d’une dynamique familiale, Et vous n’en faites pas 
partie. 

EVA : Oui.
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ADAMUS : Soudain, votre perspective change, et soudain, au lieu de vous sentir piégée dans ces
dynamiques-là, vous en aurez aussi une vision extérieure. Soudain, vous réaliserez : « Ah ! Oui, 
je fais partie de tout ça, et en même temps non. Et voici ce que je dois faire pour moi-même. »

EVA : Oui. Je crois que je dois...

ADAMUS : La raison pour laquelle j'ai évoqué la santé, c'est parce que vous devez régler ce 
problème, nettoyer / purifier / éliminer cette problématique rapidement. 

EVA : D'accord.

ADAMUS : Vous devez en faire du Et, au sens où vous devez être en même temps dans et en 
dehors de cette problématique de santé. Quand vous êtes uniquement dedans, quand vous y êtes 
attirée, il y a une énergie psychique qui se nourrit de vous, qui vous pompe, vous vide. Elle 
pompe votre énergie. Cela vous cause de la fatigue, et cela finira par vous causer des problèmes 
physiques. 

EVA : D'accord.

ADAMUS : Je ne vous dis pas ça pour vous faire peur. Je le dis juste pour vous dire...

EVA : d’en avoir conscience.

ADAMUS : D’en avoir conscience. Ne laissez pas cela aller aussi loin.

EVA : D'accord. Je ne le ferai pas.

ADAMUS : D'accord. Et soyez vigilante surtout durant les prochains mois.

EVA : D'accord.

ADAMUS : D'accord. Bien.

EVA : Très bien, merci.

ADAMUS : Merci. Et – donnez-moi quelques exemples. C'est quoi le Et ? Quelque chose dans 
votre vie qui mériterait vraiment d'être mis en Et. (Linda passe le micro à Gary.) Je ne me 
souviens plus de la dernière fois que vous avez eu le micro. 
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GARY : Moi non plus.

ADAMUS : Vous n’avez pas payé Linda aujourd'hui.

GARY : C'est merveilleux (ils rient). Je suis un aidant dans ma famille. Et je me rends compte 
que ça ne m’appartient pas. 

ADAMUS : Intéressant. 

GARY : Oui.

ADAMUS : Et qu'est-ce que tout cela signifie ? De qui vous occupez-vous ? 

GARY : De mon fils. Il a un cancer. Il vit avec nous, et je finis par faire beaucoup pour lui, parce
qu'il en a besoin. Et pourtant, je réalise que ça ne m’appartient pas, que je ne dois pas l’assumer 
(le sentiment que ça m’appartient). Je ne dois pas laisser cela faire partie de mon ressenti 
intérieur. 

ADAMUS : Et c'est votre fils ? 

GARY : Oui, c'est le cas. 

ADAMUS : Quel âge a-t-il ?

GARY : Cinquante-trois ans. 

ADAMUS : Cinquante-trois ans. Et ce n'est pas votre fils. Pas du tout.

GARY : Oui, oui. Non, c'est un homme adulte, oui.

ADAMUS : Oui. Et pas seulement un homme adulte, mais c’est un être souverain à part entière. 
Et vous lui offrez de prendre soin de lui, mais vous prenez soin de lui – si vous me permettez 
d'être brutalement honnête – vous prenez soin de lui en tant que père. Vous prenez soin de lui en 
partie par culpabilité. Vous prenez soin de lui parce que vous pensez que vous auriez pu faire 
plus pour lui. Et ce genre de soin n'est pas de bons soins. 

Vous faites une noble chose, oui, d'un côté, mais de l'autre, la dynamique énergétique derrière ça 
n'est pas bonne. Et il vous pompe, vous vide, pas intentionnellement, mais il vous vide 
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physiquement et financièrement, mais surtout, il vous pompe tout simplement dans votre esprit. 
Il ne fait pas ça pour vous faire du mal. C'est juste la nature de sa situation actuelle. 

Vous n’êtes pas son père. Vous êtes un être qui sait qu’il est un être angélique. Relâchez le rôle 
de père. « Je prends soin de lui, je suis son père, et je ne suis pas son père. » En même temps. Et 
donc je vous dis de relâcher ce rôle, mais de comprendre qu'il y a un Et à cela. Vous êtes son 
père et vous n’êtes pas son père. 

GARY : Je comprends. 

ADAMUS : Et sa santé n'est pas de votre responsabilité. C'est la sienne. 

GARY : Exact.

ADAMUS : Votre soin, votre compassion, votre amour sont très importants, mais pas du point 
de vue d'être un père. Vous seriez un bien meilleur soignant dans le Et. « Je ne suis pas son père, 
mais je suis un humain compassionnel », et ça fera une différence totale dans la façon dont cela 
vous affectera vous. 

GARY : D'accord. Magnifique.

ADAMUS : Bien. 

GARY : Je suis prêt pour ça.

ADAMUS : Bien. Alors permettez-le simplement. Et la prochaine fois que vous serez avec lui, 
souvenez-vous : « Je suis son père et je ne suis pas son père. »

GARY : Compris. 

ADAMUS : Et vous pouvez avoir les deux en même temps. 

GARY : Compris.

ADAMUS : Bien. Deux de plus.

Bonjour, ma chère.
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MAGGIE : Bonjour.

ADAMUS : Qu’en est-il du Et ? 

MAGGIE : Je dirais que probablement, la chose la plus importante que je voudrais mettre en Et 
dans ma vie, ce serait mon sentiment d’avoir besoin que mon compagnon soit en harmonie avec 
moi. 

ADAMUS : Ah, waouh. Donc apparemment il ne l’est pas.

MAGGIE : La plupart du temps, non, du moins pas au niveau que je souhaite.

ADAMUS : Pourquoi souhaitez-vous qu'il soit au même niveau que vous ? En quoi c’est 
important ? Est-il un bon compagnon en général ?

MAGGIE : Oui.

ADAMUS : En quoi c’est important alors ?

MAGGIE : C'est une bonne question.

ADAMUS : Je veux dire, est-ce que ça rendrait votre vie meilleure ou plus facile ?

MAGGIE : Je pense que, pour être vraiment honnête, c'est juste que j’ai envie de me sentir 
aimée.

ADAMUS : D'accord.

MAGGIE : Envie de ressentir une connexion plus profonde, à un niveau plus profond.

ADAMUS : Oui. Mais vous n’avez pas besoin pour cela qu’il… – qu’il devienne brusquement 
Shaumbra pour que cela arrive, n'est-ce pas ? 

MAGGIE : Non.

ADAMUS : Bon, il y a une retenue de sentiments, on dirait, c’est l’impression que ça donne, de 
sa part. Il se retient de... Vous dites que vous aimeriez partager un intérêt commun, mais en 
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réalité, le truc, c'est qu’il garde un peu ses sentiments pour lui et qu’il se retient de s'ouvrir à 
vous. Serait-ce là une affirmation juste ?

MAGGIE : Oui.

ADAMUS : D'accord. Vous avez besoin de plus. Vous avez besoin de plus d'attention, 
d'affection, d'amour ?

MAGGIE : J'ai l'impression qu'il m'ignore (qu’il est un peu indifférent, me laisse de côté).

ADAMUS : Oui. C’est le cas (ils rient), mais pourquoi ça?

MAGGIE : Pourquoi il le fait ?

ADAMUS : Mm hmm. Depuis combien de temps êtes-vous ensemble ?

MAGGIE : Quatre ans.

ADAMUS : D'accord. C'est encore récent.

MAGGIE : Oui.

ADAMUS : Oui. Et donc il vous ignore (est un peu froid, distant). Pourquoi ?

MAGGIE : Probablement parce que je lui fais peur, je ne sais pas (rires).

ADAMUS : Eh bien, je ris, mais c'est exactement ça. Je vais exagérer là, mais il pense que vous 
êtes une sorcière à bien des égards. Il ne comprend pas votre énergie, votre conscience, et donc il
est sur ses gardes. Il vous aime, il tient à vous, mais c'est comme s'il essayait encore de 
comprendre : « Qui est cette personne avec qui je suis ? » Et vous, ce que vous avez tendance à 
faire, c'est de faire briller votre lumière ouvertement, ce qui est une bonne chose, mais du coup, 
vous le submergez, l’envahissez aussi énergétiquement. 

MAGGIE : Oui. C’est vrai ça. 

ADAMUS : Oui. Et il réagit du style : « Whoa, reculez, madame. » Alors, comment allez-vous 
faire du Et de tout ça ? Mince, je n'arrive pas à trouver la solution à celui-là. 
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MAGGIE : Comment je vais faire du Et avec ça ? (elle soupire) C'est une bonne question aussi. 
(elle marque une pause) Eh bien, je dois arrêter d'essayer de contrôler la situation. 

ADAMUS : Oui. Êtes-vous douée à contrôler les choses ?

MAGGIE : Euh... Suis-je douée à contrôler les choses ?

ADAMUS: Euh. Oui.

MAGGIE : Je passe beaucoup de temps à essayer de le faire. Je sais, c'est futile.

ADAMUS : Oui. Ok. Vous ne savez pas encore si vous êtes douée pour ça ou pas. Continuez à 
pratiquer, et vous le deviendrez (douée). Non, en fait, ne le faites pas. 

MAGGIE : Oui, d'une certaine manière...

ADAMUS : Je vais aller droit au but.

MAGGIE : D'accord.

ADAMUS : Vous êtes dans le besoin, et vous ne l’êtes pas. Vous avez besoin de ce retour, vous 
avez besoin de cet amour, de cette attention, et c'est quelque chose de très, très profond en vous. 
Vous n’avez pas vraiment eu ce genre de relation depuis longtemps, et il y a un besoin de votre 
part. C'est comme avec un miroir. Vous avez besoin de cette affection en retour. Et vous n’en 
avez pas besoin. Et vous n’en avez pas besoin. Et vous pouvez avoir les deux ensemble en même
temps, sans contradiction. C'est ça qui est important à retenir. 

Il ne s’agit pas de vous dire : « Ok, aujourd'hui j’en ai besoin, c'est jeudi. Demain c'est vendredi, 
je n’en aurai pas besoin. » Ce n'est pas de cela qu’il s’agit avec le Et. Le Et, c’est reconnaître que
vous avez des besoins, et que vous souhaitez être comprise, entendue et appréciée. Et tout ça est 
déjà en vous. Vous n’avez pas besoin que ce soit quelqu’un d'autre qui vous l’exprime. Vous 
avez déjà cela en vous. Et le Et vous dit : « Oui, tu le cherches, et ne le cherche pas, parce que 
c’est juste là, ici. » Et alors, votre champ s'ouvrira quand vous ferez cela. 

Votre champ s'ouvrira et vous réaliserez que votre besoin émane en réalité du fait même que 
vous ressentez le besoin de communiquer avec votre propre âme, votre propre soi, et cela dure 
depuis longtemps. 
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MAGGIE : Oui.

ADAMUS : Et aujourd’hui, vous le manifestez ou vous le reflétez à travers d'autres personnes. 

MAGGIE : Oui.

ADAMUS : En faisant du Et, votre champ s'ouvrira et vous réaliserez que le besoin de votre âme
que vous aviez, c’est votre humain qui se l’était imposé lui-même, et que votre âme – peu 
importe comment vous souhaitez la nommer, l'âme, votre Soi – est là en permanence, 
constamment, toujours. C'est un état d’être naturel, et il revient à présent. Et donc vous ne 
continuerez plus à mettre les choses sur le dos d'autres personnes, comme votre compagnon. Et 
par conséquent, vous n’aurez plus cette espèce d’énergie semi-agressive avec lui. Et alors, il se 
détendra et recommencera naturellement à s'ouvrir à vous. Il commencera à faire de petites 
choses pour vous montrer qu’il vous aime. 

MAGGIE : D'accord.

ADAMUS : C'est un exemple de Et, le fait que vous êtes dans le besoin et que vous ne l'êtes pas. 
Et c'est ok de se dire : « Oui, j’ai des besoins, et c'est ma part humaine. C'est la part qui avait été 
séparée de mon âme, qui recherchait l'amour à travers d'autres personnes, qui avait besoin 
d'attention de la part des autres, et je n’en ai pas besoin. » Et encore une fois, les deux 
fonctionnent ensemble en même temps. Ce n'est pas l'un ou l'autre. Ce n'est pas allumé ou éteint, 
ni zéro ou un, ni rien de ce genre. Soudain, vous découvrirez que vous serez très à l'aise, très 
bien, très confortable à vivre dans le Et en même temps. 

Bien. Ne pensez pas trop à ça (elle rit). Je peux sentir les rouages (de votre mental) crisser. 
Prenez juste une profonde inspiration. Réécoutez la session plus tard, ça aura beaucoup plus de 
sens. 

MAGGIE : D'accord. Merci.

ADAMUS : Encore un. Merci. Ravi que vous soyez là, Maggie. 

Vous saviez que ça allait arriver, qu'elle allait vous passer le micro.

ZACH : Merci (il rit). Oui, quelque chose que vous avez dit récemment à Keahak m'a frappé 
fortement. Vous avez dit « Un maître crée sans intention. » 
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ADAMUS : C'est exact.

ZACH : Ou quelque chose comme ça. Peut-être que je m’éloigne un peu. 

ADAMUS : Non, c'est tout à fait exact.

ZACH : Bon alors, j'ai remarqué à quel point quand je... eh bien, d'abord, il y a cette idée que 
c’est moi qui crée ma vie, qui crée la façon dont elle se produit, ce qui est vraiment difficile à 
faire, de lâcher prise sur tout. Et je vois à quel point c’est profondément ancré. Chaque fois que 
je fais quelque chose, il y a une attente et une pression. Il y a une responsabilité, ça repose sur 
moi. Je remarque donc à quel point c’est profondément ancré (le fait de contrôler sa vie, et de ne 
pas la laisser se créer sans intention). J'ai juste l'impression que c’est dans mon corps. C'est dans 
mon ADN. C'est dans mon hérédité. Et donc, la bataille pour moi récemment, ça a été de 
vraiment lâcher prise sur tous les plans. Et je ne suis pas vraiment sûr pour l'instant...

ADAMUS : Pourriez-vous me donner un exemple, un exemple dans votre vie quotidienne ?

ZACH : Eh bien, par exemple, je veux dire, dans mon boulot, j'essaie juste de pousser les choses 
en quelque sorte, de faire pression depuis une décennie environ, pour réaliser ma vision. Et je 
viens tout juste d’essayer de lâcher prise sur l'humain qui fait pression pour obtenir une 
validation, pour obtenir, vous savez... 

ADAMUS : Pour atteindre vos objectifs.

ZACH : Oui, pour atteindre des objectifs ou peu importe quoi, juste tous les besoins humains qui
vont de paire avec cela.

ADAMUS : Oui, et le fait de vous créer une identité aussi.

ZACH : Oui, le fait de me créer une identité, et vous savez, d’être...

ADAMUS : Quel genre de boulot vous faites ? 

ZACH : Je suis tailleur de pierre et je crée des espaces sacrés dans la pierre.

ADAMUS : Ah, waouh. J'ai de nombreux bons souvenirs des tailleurs de pierre. Êtes-vous franc-
maçon ?
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ZACH : Non.

ADAMUS : Non. Pourquoi ?

ZACH : Je n'ai pas vraiment d'intérêt pour ça.

ADAMUS : Intéressant.

ZACH : Je ne connais pas vraiment grand-chose à ce sujet, mais je ne veux tout simplement pas 
faire partie d'un autre groupe, avec des poignées de main secrètes, peu importe, tous ces trucs.

ADAMUS : Vous en avez probablement fait partie dans le passé et vous n'en avez plus besoin 
aujourd’hui. D'accord, alors comment feriez-vous du Et de tout ça ?

ZACH : Ce serait genre, « je crée avec des attentes et je n’en ai pas ». 

ADAMUS : Voilà, c’est tout. 

ZACH : C'est une façon de faire.

ADAMUS : Absolument, c'est tout (pas besoin de plus). Il y a des attentes, des objectifs. (et donc
grâce au Et) Vous vous écarterez du besoin d'avoir des objectifs ou de vouloir des objectifs. Mais
en attendant, vous avez des objectifs, des attentes, vous faites un travail dur. Vous travaillez 
dur ? 

ZACH : Eh bien, oui, la plupart du temps. Je travaille moins dur à présent parce que j'ai un peu 
lâché prise sur cette pression tout le temps.

ADAMUS : Oui. « Je travaille moins dur », c'est comme si vous disiez : « Je ne me noie plus 
autant sous l'eau qu'il y a une minute. » C'est du style, ok, mais vous vous noyez quand même. 

ZACH : Oui, oui, oui. 

ADAMUS : Bon alors, d'accord, vous en faites du Et, et vous réalisez que l'humain se fixe des 
buts, des objectifs. Il est en quelque sorte formé à cela, pour l’essentiel. Il suit des cours pour ça, 
il est pré-formaté pour les objectifs et les affirmations mentales, ce genre de choses. Et alors 
soudain, vous réalisez qu’en tant que Maître, vous n’en avez absolument pas besoin, en aucune 
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façon. Et cela peut sembler totalement contradictoire : « Comment puis-je être orienté vers des 
objectifs ? Comment puis-je être pleinement souverain et permettre mes créations ?  »

C'est un peu là que se trouve le plaisir. C'est un terrain de jeu intéressant et amusant quand on 
met les deux ensemble. Et vous dites alors : « Oui, je peux être orienté vers des objectifs, et 
apprendre de cela, et en vivre l'expérience et acquérir de la sagesse. Mais en plus, je peux être 
totalement ouvert tel un Maître, parce que mes créations n'ont pas besoin d'objectifs. Elles n'ont 
pas besoin d'intention. Mes créations n'ont pas besoin d'être définies. Dès l’instant où, en tant que
véritable Maître, j'essaie de définir mes créations, ce ne sont plus des créations. » 

La véritable création est absolument libre de toute forme. Il n'y a aucune interférence humaine, 
aucune intervention ou interférence du Maître. Un véritable Créateur se dit seulement : « Je suis 
là. Qu'est-ce que je suis en train de créer ? » Parce que vous créez tout le temps, en permanence. 
Et vous réaliserez soudain que vous serez bien plus en phase avec vos énergies. Vous ne serez 
plus obligé de les diriger ; elles créeront en réponse ou en réaction à vous, et vous pourrez créer 
des univers, au sens propre. Vous pourrez créer une vie dont vous n’aurez même pas 
connaissance, parce que l'humain lui aurait imposé trop de limites. Et soudain, vous vous 
retrouverez au milieu de vos propres créations que vous n'aurez pas eu besoin ni de définir ni de 
contrôler. Elles répondront totalement à votre conscience. 

C'est une perspective totalement différente. C'est en contradiction avec ce que la plupart des 
enseignements religieux ou spirituels disent. C'est presque une hérésie, parce que vous, vous 
dites : « Je suis un Créateur. Je n'ai pas besoin de faire quoi que ce soit. Je n'ai pas besoin de me 
concentrer sur l'abondance. Je n'ai pas besoin de me concentrer sur ma santé. Je n'ai pas besoin 
de me concentrer sur rien de tout ça. Ça arrive parce que je suis présent. Je suis là. Et cela se 
produit en réponse ou en réaction à moi », pas dans une espèce de réponse-jugement, ni dans une
espèce de réponse à la : « à quel point en êtes-vous digne ». Une réponse ouverte, libre. Et c'est 
là que nous nous dirigeons dans le Et. Vous aurez toujours votre soi humain, votre travail, votre 
identité et tout le reste, et vous aurez ça. Et vous aurez un terrain de jeu incroyable en cela cette 
année, puisqu’elle sera entièrement dédiée à cela. Merci. 

Cauldre est en train de me dire qu’il n’y a que moi qui parle, mais c'est pour ça que je suis payé 
et très cher (quelques rires). Et je ne le suis pas. Je fais ça bénévolement. Je ne suis pas payé un 
centime pour ça. Il n’y a qu’un seul paiement. Je peux raconter de belles histoires au Club des 
Maîtres Ascensionnés. 

Bien, le temps est donc venu pour le Et, et pour passer de la théorie à l'application pratique. Avec
tout, tout dans votre vie. Il se produira, que vous en ayez véritablement connaissance ou non, que
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vous en parliez ou non. Il se produira, que vous essayiez ou non (de le faire). Mais il s’agit pour 
vous d’en avoir conscience : « Voici ce qui se passe. Je vais aller dans le Et. » Et encore une fois,
ça pourra vous sembler contradictoire au début, « Je suis bloqué, piégé. Je n'arrive pas à sortir de 
mon piège. » Le piège pouvant être votre mode de vie actuel, votre famille actuelle, votre travail 
actuel, peu importe.

Vous pouvez très concrètement être en prison, en prison en train de regarder ça – certains d'entre 
vous le sont, désolé (il rit) – et vous vous dites : « Il n'y a pas de Et. Je suis là. Il me reste encore 
12 ans à tirer, et c'est la faute de tout le monde si je suis là. » Et alors, vous prenez une profonde 
inspiration dans le Et. « Je ne suis pas en prison. Je suis plus libre que quiconque à l'extérieur, 
parce que la liberté est juste là. Elle n’est pas à l’extérieur, elle est juste là, ici. » C'est ça le Et. 

Cela transforme la direction de l'énergie, le flux, la dynamique de l’énergie. Cela modifie votre 
capacité à percevoir votre champ. Et en percevant de plus grandes parties de votre champ, vous 
vous rendrez soudain compte de l’existence de plus grands potentiels qui n'étaient pas là. Et tout 
cela grâce au Et. 

Le Et ne dissout pas le paradoxe. Parce que cela peut vous sembler être un énorme paradoxe, que
de vivre dans le Et. « Je suis vieux et je suis jeune. » Quelqu'un pourrait se dire  : « Lequel est-ce
? Tu es vieux ou jeune ? Dans quel genre de trucs dingues et délirants tu t’es mis – 'Je suis vieux 
et je suis jeune' ? » Mais en réalité, c'est quelque chose de très vrai. C'est plus vrai que de 
simplement se dire « Je suis vieux » ou « Je suis jeune ». « Je suis vieux et je suis jeune. »

Ce n'est pas un jeu mental. C'est un permettre. C'est une ouverture et la réalisation que, oui, 
même si votre corps peut vous dire que vous avez 64 ans, ce Et dit que vous êtes jeune aussi. 
Cela changera la dynamique des énergies et la façon dont elles circuleront dans votre corps, votre
vitalité, toute votre idée de votre biologie. Cela la fera évoluer à présent. Et encore une fois, sans 
essayer de dissoudre le paradoxe, mais en réalisant que le paradoxe n'a pas besoin d'être résolu. 

La contradiction, le paradoxe, vos situations de vie, quel que soit le piège dans lequel vous êtes, 
quelle que soit votre prison actuellement, n'a pas besoin d'être résolu. C'est cela le Et. 

Quand on est en mode singulier, quand on est dans la dualité devrais-je dire, l’humain a le besoin
constant de trouver une résolution, une issue, une solution à ses problèmes. Vous souhaitez 
passer à autre chose, dépasser ces problèmes. Dans le Et, il n'y a pas besoin de résolution. Ça, 
c'est quelque chose d’énorme, chers Shaumbra, c'est énorme. 
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Cela vous enlève l’énorme poids de devoir trouver une solution, de devoir réparer des choses et 
les améliorer. Cela vous enlève toute idée de devoir vous guérir. Cela vous enlève toute idée de 
devoir devenir une meilleure personne. Cela vous enlève toute la pression que vous vous mettez 
pour devenir plus fort, pour faire les choses bien, comme il faut, pour en quelque sorte faire votre
chemin en bataillant, pour faire votre chemin en guerroyant à travers tout ça. 

Dans le Et, il s’agit des deux. Et ce n'est absolument pas une contradiction, en aucune façon. 
C'est la voie naturelle des énergies. Et encore une fois, souvenez-vous bien de cela. Cela ne se 
passe pas ainsi – le mercredi vous êtes une bonne personne, le vendredi vous êtes une mauvaise 
personne. Ce n'est pas du tout ça. Le Et c’est véritablement quelque chose de / en simultané. Et 
au début, cela vous semblera vraiment étrange. Vous aurez l’impression que « Je suis dans un 
brouillard mental, je suis perdu. Suis-je un connard ou pas ? Suis-je une bonne personne ? Suis-je
une mauvaise personne ? Suis-je jeune ? Suis-je vieux ?  »

Et votre mental sera très confus, en pleine perturbation mentale au début, mais il s'adaptera et 
s'ajustera, et il dira : « C'est les deux. C'est cela le grand Et. » Et dans ce Et, alors, nous ne 
chercherons pas à devenir plus gentils ou plus jeunes ou plus riches. Ce n'est ni l'objectif ni 
l'agenda. Mais soudain, les énergies modifieront leur flux pour vous servir selon ce que votre 
véritable Maître préférera effectivement vivre. 

Encore une fois, ce ne sera pas comme si vous choisirez l'un ou l'autre. Les deux se produiront en
même temps, mais désormais vous aurez plus de conscience de la façon dont vous souhaitez 
vraiment vivre. Encore une fois, nous ne cherchons pas ici à nier le fait d'être fauché, ou d’être 
malade ou quoi que ce soit de ce genre. Il s’agit d’un Et. 

Ce qui se passe actuellement, c'est que le Et est en train d’arriver. Pas parce que vous le faites 
arriver ou quoi que ce soit de ce genre, ni parce que vous le forcez ou que vous le voulez. Mais 
c'est le modèle énergétique des Shaumbra. Pas celui des autres personnes, pour la plupart. Mais 
c'est la dynamique que nous assemblons, que nous construisons depuis longtemps. À présent, 
l’aérothéon arrive, et il est là. Ce n'est plus la gravité qui vous ramène à elle, la gravité comme 
avec le karma ancestral ou vos propres vies passées. Elle n'est plus seulement une force qui vous 
attire ici, elle est aussi une force qui vous expanse, vous ouvre. 

Prenez un peu de temps pour être dans le Et, pour le ressentir. Vous aurez tendance à essayer de 
devenir mental à ce sujet. Prenez simplement une profonde inspiration et observez-le. Observez 
comment le Et, qui est le fait de permettre que vous êtes vieux et que vous êtes jeune, que ce 
n'est pas une contradiction en aucune façon, et observez à présent ce terrain de jeu où les deux se 
rencontrent. 
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Observez la dynamique de ce qui se passera en cela, le fait que vous êtes jeune, et que vous êtes 
vieux, et que c'est quelque chose de simultané, sans contradiction, mais observez comment les 
deux états fonctionnent ensemble ? Comment ils coexistent – et c'est cela le mot important, la 
coexistence – dans le Et ?

« J'existe en tant que personne très équilibrée physiquement, et qui ne l’est pas », si c'est le cas, 
si vous traversez des problèmes de santé ou de richesse. « Je ne sais pas comment gagner de 
l'argent, je suis toujours fauché. Je vis au jour le jour, d'un salaire à l'autre. » Ok, prenez une 
profonde respiration, « Et j'ai toute l'abondance dont j'ai jamais besoin. Je n'ai pas besoin de 
rechercher l'abondance ; elle vient à moi. Ce n'est pas obligé que ce soit sous la forme d’un gros 
compte en banque, parce que tout ce dont j'ai besoin arrive au bon moment.  »

Et donc, voilà votre Et, sans aucune contradiction. Observez comment les deux jouent ensemble 
à présent. Dans le « Je suis fauché, je suis riche. » Observez comment les énergies s’organisent, 
jouent. C'est là que la véritable… – j'allais dire le vrai amusement – , mais c’est là que la 
véritable expérience et la véritable valeur se trouvent, là, dans ce qui semble être une 
contradiction. 

Alors, prenons une bonne et profonde inspiration dans le Et, cette dynamique que nous avons 
façonnée et modelée ces quelques dernières années. Nous avions parlé d'Aérothéon et du Et. Et à 
présent, il a touché le sol (il est arrivé, à disposition). 

Alors, prenons une profonde inspiration et faisons un petit changement de conscience là. 
Amenez tout cela dans le Et. Ce n'est pas un merabh, mais je voudrais juste que vous preniez cet 
instant pour vraiment ressentir l'énergie de ce qui est en train de se passer. Alors, si on pouvait 
éteindre les lumières de la salle, s'il vous plaît. Ah, oui. C’est tellement mieux. Et monter la 
musique svp. C’est parti.

(une musique rock commence)

Vous êtes prêts pour ça ? 
Oui, je pense qu'il est temps de bousculer un peu le mental

Tu es humain et divin
Tu as les bottes couvertes de boue et des étoiles qui brillent

Tu es noir et blanc 
Tu as faux le jour et bon la nuit
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Tu es fragile et fort 
Tu as tenu le coup
Tout seul

Tu essaies de choisir un camp
Tu essaies de le purifier
Mais la vie ne marche pas en ligne droite, 
Si tu vois ce que je veux dire.

Tu es dans le Et 

Pas dans l’alternative (l'un ou l'autre), pas dans le Et de Fin (jeu de mot anglais, impossible à 
transcrire en français, du fait de la consonnance identique du mot « And » et « end »). 
Juste au moment où tu pensais être coincé
Il s'avère que tu n’en as rien à f...
Zut 

Tu es dans le Et 

Laisse-les se courber, le début et la fin 
Alors sors la tête du sable. 
Allez, mon gars 
Tu es dans le Et 

Tu es fauché et abondant
C’est toute ton histoire et tu en as marre.

Tu es éveillé et endormi 
Éveillé grand ouvert et encore profondément endormi

Tu es jeune et vieux. 
Tu as été courageux même quand on te l'a dit.

Tu essaie de te réparer 
Tu essaie de choisir une voie 
Mais le maître a ri en te disant
« Gamin, c'est un peu nul » 



Le Grand Ænd • Shoud 4

Tu es dans le Et 

Ni pécheur, ni saint 
Juste quand tu pensais que c'était de la chance 
Maintenant tu n’en as rien à f... 
Zut et rezut 

Tu es dans le Et, mon ami 

Laisse les choses se fissurer, laisse-les se courber 
Alors sors la tête du sable 
Lève ton verre 

Tu es dans le Et 

Tu n’as pas à te guérir 
Tu n’as pas à te battre 
Tu n’as pas à choisir
Entre l'ombre et la lumière 

Respire simplement 
Laisse-le arriver 
Bienvenue à la maison 

Au grand Et 

Tu es dans le Et 

Tu es dans le Et 

Tu es la blague et la chute
Le feu et l'étincelle 
La carte et le mystère 
La lumière et l'obscurité 

Tu es dans le Et 
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Tiens-toi droit
Tu n'as jamais été en mille morceaux
Alors sors ta tête du sable
Purée, oui. 

Tu es dans le Et 
Le Et 
Le Grand Et 

Tu es dans le Et

(applaudissements et acclamations du public)

ADAMUS : Bon, je ne pense pas que ça, ça aurait bien marché à Sedona (rires). Seulement avec 
les Shaumbra. Et c'est le Et. Du style, on aurait pu faire une méditation tranquille, ou le faire 
rock’n roll. Et l’effet est bien meilleur comme ça (ça fonctionne mieux comme ça). 

Je vais vous raconter une petite histoire, ou Cauldre voudrait que je vous raconte une petite 
histoire pour se faire plaindre. Bon, la nuit dernière, il était en train de travailler, à préparer tous 
les diapositives et les matériaux pour aujourd'hui. Vers 20 heures, il a commencé à ranger, et je 
suis arrivé et je lui ai dit : « Cauldre, attends une seconde, encore une chose avant de partir. » Il 
me dit : « C'est quoi ça ? Je suis fatigué, je dois dormir un peu ce soir. » 

Je lui ai dit : « Tu sais, j'aimerais une petite chanson. » Et à ce moment-là, il m’a dit : « C'est trop
tard. » Vous savez, en général, il lui faut huit, peut-être dix heures pour créer une chanson. Et il 
m’a répondu : « Non, c'est trop tard. » Et je lui ai dit, « Assieds-toi, Cauldre. Va sur ton 
ordinateur là, nous allons faire du Et avec ça. » Ça demande une éternité pour composer une 
chanson et la faire correctement, et ce n'est pas le cas. 

Alors, ensemble, nous avons écrit les paroles, et ensuite, nous les avons transférées à l’IA, à 
Suno, et au début ça a donné une vraie merde, ce qui est normal. Elle vous reflète, alors elle sort 
vos poubelles pour les dégager de votre chemin, et puis soudain, elle a commencé à s’organiser, 
ça a commencé à se mettre en place, et Cauldre a enfin pu aller se coucher après 23h hier soir, 
mais il a mis un temps record pour préparer quelque chose de vraiment bien qui en fasse 
comprendre le message. 

L'histoire, c'est : « Pauvre Cauldre » (il rit), et aussi que les choses que vous pensez ne pas 
pouvoir faire, les choses que vous pensez qui vous dépassent, les choses pour lesquelles vous 
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n’avez qu’un ancien cadre de référence, toutes ces choses-là vous prennent beaucoup de temps, 
ou beaucoup d'énergie, ou (vous font dire) « Je ne peux pas faire ça à cause de ça » ou « J'ai 
besoin d'autres personnes pour le faire ». Mais soudain, vous commencez à en faire du Et. Ça ne 
veut pas dire que, oui, maintenant chaque chanson ne vous prendra que trois heures et demie. 
Cela ne veut pas dire que cela va faire se transformer cette contradiction. Cela signifie que c'est 
du Et, et que c'est faisable. C'est faisable. C'est un magnifique exemple d'être dans le Et. 

Bien, alors maintenant, amenons cela à un véritable merabh. Et cette chanson sera... Sera-t-elle 
disponible ? Bien. Sur YouTube. Quel jour ? Oh, demain. D’accord. Bien, bien. 

C'est une vraie chanson de Shaumbra, et pendant que je travaillais dessus avec Cauldre, j'ai réuni
le cœur de l’énergie des Shaumbra – son cœur, c’est-à-dire celle des Anges, des Keahakers et des
autres, pour vraiment garder ça propre, pur – et j'ai assemblé les paroles. Et ce qui se passe avec 
l’énergie, c’est que vous réalisez, vous abordez un projet comme ça, et vous vous dites : « Oh, je 
ne connais rien à la musique », ou peu importe vos excuses. Et alors vous le faites, vous entrez 
dans le Et, et « J'ai un don musical ». C'est le Et. Cauldre n'avait pas la moindre idée qu’il avait 
ce don, mais il y a ce cadeau là-dedans si vous vous ouvrez au Et. 

Et c'est pareil pour le prompting de votre co-bot. Vous voulez que votre co-robot vous écrive un 
beau poème, par exemple. Alors, vous dites à votre co-bot : « Tu es un poète doué et talentueux. 
Tu sais écrire de magnifiques poèmes qui touchent le cœur et l'âme. » C'est ça votre prompt, 
votre consigne. Et ensuite, dites-lui quel type de poème vous voulez. C'est vous qui vous dites ça
à vous-même. Vous pensez peut-être : « Je ne connais rien à la poésie. » Non, vous faites du Et 
avec ça. « Je suis ce poète. Il est déjà dans mon champ. Maintenant, je m'ouvre à lui.  »

Et donc, par exemple, quand vous jouez avec l'IA, quand vous créez quelque chose, quand vous 
faites quoi que ce soit, amenez-le dans le Et désormais. Faites qu’il n’y ait plus ni obstacle ni 
barrière. Certains d'entre vous s'inquiètent tellement d'avoir un problème ou une difficulté devant
eux, et de « Comment vais-je m'en sortir ? » Mais quand c’est le cas, vous allez dans les qualia, 
vous retournez au passé, comment vous faisiez les choses dans le temps, comment vous aviez 
l’habitude de traverser les choses par le passé. Le Et vous sortira de cela. Il ouvrira votre champ. 
Et ce n'est pas contradictoire d'avoir les deux états, l’un où vous serez dans votre piège et l’autre 
où vous en serez libéré. 

Cela en soi, cela transformera toute la dynamique énergétique, sans avoir à y travailler. Cela 
modifiera la façon dont toutes les énergies arriveront, parce que auparavant la gravité vous 
maintenait dans un codage énergétique très étroit. Dans le Et, vous aurez les deux. Et alors, ce 
qui se passera à partir de là, c'est qu'il y aura un mouvement naturel ou une préférence naturelle 
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pour l'un ou l'autre (qui se dessinera). Vous ne serez même pas obligé de le choisir. Cela viendra 
naturellement à vous d'une manière bien plus grandiose. 

Merabh – Coexister dans le Et

Alors maintenant, faisons le merabh. Prenons une profonde inspiration.

(la musique commence) 

Beaucoup de ce dont nous avons parlé au cours des 25 dernières années était théorique, 
philosophique. Pas tout, mais beaucoup. Nous avons parlé de grands concepts. 

Après notre événement sur la nouvelle sentience en septembre, après See Change, ce qui a 
changé, c’est que maintenant tout cela devient expérientiel (vous le mettez en application 
pratique). Vous vous y êtes préparés, vous l’avez appris, et maintenant cela entre dans votre vie. 

Il y a une sentience dans le Et. La sentience, c'est une conscience, un ressenti qui n'a pas besoin 
de mots. C'est une connaissance intérieure, mais ce n'est pas tout à fait exact. Connaissance 
intérieure, ça sonne presque mental. 

C'est en vérité un ressenti sensuel. Et c'est cela, l'une des choses qui accompagnent, qui vont de 
paire avec le Et, le Grand Et. Une nouvelle Sentience émerge. 

C'est quelque chose d’évident et de naturel parce que vous vous y étiez fermé depuis longtemps à
cause de la gravité unidirectionnelle, de cette force de gravité qui attire les choses vers l'intérieur.
Et donc, votre Sentience était limitée à cause de cela aussi, vous vous y étiez fermés. 

Dans le Et, la nouvelle sentience peut arriver. 

Elle n'aurait pas pu venir avant parce que, encore une fois, vous étiez très étroits (limités à un 
spectre très étroit). Mais à présent, dans le Et, vous vous ouvrez. 

La gravité, l'aérothéon, c’est l'environnement dans lequel cela se produit. Ce n'est pas forcément 
la gravité qui fait ça ; c'est l'environnement. C'est le paysage. Maintenant, le paysage s'ouvre, et il
permet à la sentience de s'ouvrir. 
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(pause)

Le Et est précisément la chose qui arrive pour le faire. Encore une fois, nous ne cherchons pas à 
dissoudre les paradoxes, et il n'y a pas besoin de résolution. 

Ressentez ça un instant, pas besoin de résolution. Quel concept. 

Vous avez un problème de couple, par exemple, ou un problème financier, un souci de santé, un 
problème avec un membre de la famille, vous n'êtes pas heureux dans votre travail. Quoi que ce 
soit – quoi que ce soit – le Et arrive. 

Ce n'est pas que vous deviez forcer ou quoi que ce soit. Il arrive tout simplement. Et soudain, 
vous réalisez : « Je n’ai pas besoin de résoudre ce problème. Je dois simplement être plus 
conscient de ce qui se trouve dans mon champ, plus conscient des potentiels. » Voilà. C’est tout. 

Pouvez-vous imaginer ne plus avoir à résoudre de problèmes ? 

Même des problèmes en vous – l’estime de vous-même, votre spiritualité ou peu importe 
comment vous souhaiter l'appeler, votre conscience.

Vous n'avez plus à résoudre des problèmes du genre « Suis-je un Maître ou pas ? » Vous ne 
l’êtes pas. Et vous l’êtes.

Maintenant, dans ce merabh, je voudrais que vous le permettiez. Le Et arrive de toute façon, 
mais je voudrais que vous le permettiez. Consciemment, en tant qu'humain, permettez-lui 
d’entrer dans votre vie. 

Et permettez la coexistence, perdue et retrouvée, de l’humain et du divin. Quel que soit le 
problème dans votre vie, faites-en du Et. 

Vous n’êtes pas digne d'amour, et vous êtes digne d'un amour immense. 

Vous n’avez pas d'énergie physique, et vous avez toute l'énergie dont vous avez besoin, parce 
que toute l’énergie est à vous. 

Permettez la coexistence. Ne choisissez pas l'un ou l'autre. 
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Plus tard, nous parlerons de ce qui se passe, de la façon dont l’énergie se modèle, se code, et 
circule. Mais pour l'instant, vous ne devez pas choisir l'un ou l'autre. C'est le et. Il n’y a besoin 
d’aucune solution, aucune résolution. 

Le mental humain exige une résolution, la plupart du temps. L'humain cherche une résolution. 

Vous voulez que vos problèmes soient résolus, et s'ils ne peuvent pas l'être, vous les enterrez 
quelque part pour ne pas avoir à les aborder. Mais dans le grand Et, plus besoin de résolution. 

Vous réaliserez que c'est l'énergie elle-même qui trouvera la résolution, pas vous. L'énergie 
trouvera la résolution, et ce ne sera pas une résolution en réalité. Ce sera en réalité un équilibre. 

Prenons une bonne et profonde inspiration, en permettant le Et. Peu importe le problème auquel 
vous serez confronté et qui se trouvera sur votre chemin, peu importe à quoi il peut ressembler 
actuellement, peu importe à quel point ce problème peut être impressionnant, il y a le Et. 

(pause)

Au lieu d'être piégé, vous serez libre. Ou alors vous serez les deux, en réalité, piégé et Et. 

Et ne dites pas : « Eh bien, je ne veux plus de la partie où je suis piégé. J'essaie de m'éloigner de 
ça. » Non, permettez-la. Permettez-lui de coexister. Parce que c’est en cela, dans la rencontre 
entre les deux, dans la coexistence entre le fait d’être piégé et d’être libre, que réside la 
magnificence, le véritable joyau. La véritable compréhension, et cela fait venir la sagesse 
beaucoup, beaucoup plus vite. 

Non, nous n’essayons pas de nous débarrasser du fait d’être piégé. Nous coexistons avec cela. À 
partir de là, vous n’avez plus à vous inquiéter d'être piégé pour toujours, même dans le Et. Il y 
aura une autre dynamique qui entrera en jeu et dont nous reparlerons. Mais pour l'instant, il s’agit
de coexistence. « Je suis piégé. Je suis libre. » 

« Je suis jeune et je suis vieux. » 

« Je suis perdu. Je suis trouvé. » 

« Je suis masculin et féminin. » 

« Je n'essaie pas de résoudre quoi que ce soit, je permets simplement la coexistence. »
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Et pendant tout ce temps, votre champ s'ouvrira. Il ne s'ouvrira pas pour que vous puissiez faire 
un choix entre les deux. Il s'ouvrira parce qu'il sera conscient des deux. Il s'ouvrira parce que 
c'est dans votre nature que le Et existe. 

Qu'est-ce que le Et ? Des potentiels. 

Prenons une profonde inspiration tous ensemble, en invitant le Et à venir. 

(pause)

Il n’y a aucun conflit. Aucune contradiction. Pas de friction ni de résistance. Et en le faisant, 
vous vous ouvrez. 

Prenons une bonne et profonde inspiration tous ensemble. 

(pause)

Une bonne et profonde inspiration tous ensemble dans le Et. Sans forcer. San y mettre de 
pression, juste en permettant. 

Le Et, le grand Et, ce sera ça la plus grande dynamique dans votre vie cette année. 

Prenez une bonne et profonde inspiration dans le Et. 

« Je suis endormi. Je suis éveillé. » 

« Je suis ce que je suis. » Prenez une bonne et profonde inspiration.

La vie est folle. Elle est chaotique. Elle est douloureuse. Et tout va bien dans toute la création. 

Sur ce, je suis Adamus du Domaine Souverain. Ce fut un plaisir d'être ici à partager tout cela 
avec chacun d'entre vous.

Bonne année et bonne année. Merci. Merci.
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